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Il est dit que Janus avait deux 
visages, lui permettant de voir à la 

fois le passé et l'avenir.

Les simples mortels ne peuvent faire 
comme Janus mais ils savent 

par expérience que

de légers malaises, aupara­
vant négligés, peuvent 

souvent se développer en 
maladies sérieuses et 

de langueurBuste de Janus (Dieu Romain)

Si on l’emploie promptement et opportunément

LE NOVORO DU DR. PIERRE
sera d’un grand secours pour le traitement de

Irrégularité des Intestins 
Rhumes Communs 
Impuretés de la peau 
Difficultés urinaires

Nervosité 
Indigestion 
Insomnie 
Fatigue

Faiblesse d’estomac 
Maux de tête 
Etat bilieux 
Constipation

. et il suffira bien souvent à restaurer la condition normale.

Cette médecine de plantes, qui a fait ses preuves, est devenue fameuse pour son 
effet salutaire sur l’action de la digestion et de l’élimination.

Faites-en une provision pour la famille—procurez-vous en aujourd’hui même — et , 
soyez prêt en cas de danger.

Offre Le Novoro du Dr. Pierre n’est pas un article ordinaire { 
a - .1. de commerce; seuls des agents locaux peuvent le fournir, 
opectale: Une bouteille spéciale d’essai, contenant 14 onces de méde- 

cine, vous sera envoyée en port payé, contre remise de $1.00 et du coupon 
ci-contre.

Dr Peter Fahmey & Sons Co.
2501 Washington Blvd. CHICAGO, ILL.

Livré exempt de douane au Canada.

Dr. Peter Fahrney & Sons Co., Coupon No C2469
2501 Washington Blvd., Chicago; Ill.
Pour le montant ci-joint de un dollar veuillez m’envoyer une bouteille 

d’essai de Novoro du Dr. Pierre, en port payé.
Nom ...........................■, .................. . ....... , .............. ; ....... . .................. .. .....

Adresse..................... ................................................... ...... ....................................
Bureau de Poste__ .... ..........................................................  .......... ..................
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CONSULTATIONS LEGALES
PAR L’AVISEUR LÉGAL DU “BULLETIN DE LA FERME”.

AVIS IMPORTANT.—Nos correspondants que cette page intéresse eont instamment priée de tenir compte 
des règles suivantes établies par le journal: 1. Seule les abonnés peuvent bénéficier de ce service de consul- 
tation; c'est pourquoi toute demande de renseignements doit être signée, afin que nous puissions constater 
elle correspondant est abonné ; 2. Les Ax 'ions doivent être usuelle directement au Bulletin; 3. uvernent 
les choses de la vie rurale: 1Cs cag extraordinaires, ouqui nécessiteraient une longue étude, sont choses à 
traiter entre le correspondant et l’avocat; 4. Si le correspondant désire une réponse immédiate par lettre, 
l'avocat consultant peut exiger des honoraires.
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‘ire enfants. En achetant cette propriété d’elle- 
même, est-ce que son mari pourrait avoir quel-Q.— J’ai fait signer une reconnaissance poue * 

remplacer un billet. Voulez-vous me dire si ung 
reconnaissance est valable pour trente ans, tandi 
qu’un billet ne vaut que pour cinq ans?

Volume XXII—Henri Gagques recours contre moi?
Rép. à P. B.—Dans toute communauté de 

biens le mari est le chef de la communauté et je 
suppose que l’immeuble en question fait partie 
de l’actif de la communauté. En telle circons- 
tance votre nièce n’a pas le droit de vous consentir 
quelque vente que ce soit et même, si elle consen­
tait à vous vendre, vous ne pourriez pas avoir 
titre. Vous devez vous adresser au mari qui, se. 
peut vendre cet immeuble.

Rép. à L. P.—Votre demande d’informations 
n’est pas complète et, pour le cas où elle le serait, 
je ne comprends pas ce que vous désirez savoir. 
Il me fera plaisir de vous donner une réponse si 
vous voulez me fournir de plus amples détails.

BAIL POUR UNE TERRE.—Q. J’ai loué une 
terre pour trois ans, le bail prenant fin le 3 avril 
1935. Quel délai dois-je mentionner dans un avis 
au locataire de manière à le forcer à, partir avant 
l’expiration du bail. Le bail en question a été 
écrit par une femme et signé devant deux témoins. 
Est-il légal? Le locataire garde des animaux sur 
la prairie. Je prétends qu’ils détériorent ma terre. 
Suis-je en droit de l’en empêcher?

Rép. à P. B. —Le bail prend fin à la date stipulée 
à icelui et vous n’êtes pas en droit de pouvoir fo.. 
cer votre locataire à raison seule d’un caprice de 
laisser tes lieux avant l’expiration du bail. La chos@ 
est toute différente si, en vertu des dispositions 
du bail et de la loi générale, il est en défaut et là 
et alors vous pouvez demander la résiliation du 
dit bail.

Pour qu’un contrat soit légal il n’est pas ques­
tion de savoir s’il a été écrit par une femme ou 
non ou s'il a été signé en présence de deux té­
moins ou non, car tout contrat signé par les par­
ties intéressées vaut entre les dites parties. Je ne 
crois pas que le fait pour votre locataire de garder 
les animaux sur la prairie puisse vous donner 
droit de l’en empêcher. h

HYPOTHEQUE ET DROITS DE SUITE.— 
Q. Il y a un certain temps j’ai vendu une terre 
et l’acheteur ne s’est pas conformé aux condi­
tions du contrat de vente, c’est-à-dire n’a pas 
payé les montants stipulés, et était en même temps 
en défaut d’acquitter les taxes. Cette terre a été 
vendue l’hiver dernier par le Conseil de Comté 
à raison de trois ans d’arrérages de taxes, je l’ai 
rachetée mais l’acheteur susmentionné a pris 
avantage de ses droits de retraire. Vu son défaut 
de s’en tenir aux obligations de son contrat d’achat 
j’ai fait vendre dernièrement la dite terre par le 
Shérif et je l’ai rachetée de nouveau. Je désire 
savoir si je suis obligé de payer les arrérages de 
taxes pour les trois années en question, car le 
même acheteur vient de racheter de nouveau la 
même propriété et il m’a alors fait payer les dites 
taxes?

Rép. à J. N.—A moins de stipulations con- 
traires dans votre premier contrat de vente, l’ache- 
teur a dû s’obliger à payer les taxes lors de la vente 
au Conseil de Comté. Il est vrai que vous avez 
payé les arrérages de taxes pour trois ans mais ce 
montant, plus l'intérêt, a dû vous être remboursé 
lorsque l’acheteur a retrait l’immeuble. Lors de la 
vente au Shérif vous n’avez pas dû payer de nou- 
veau les trois ans d’arrérages de taxes dont il est 
question ci-haut car la Municipalité en avait reçu 
le montant antérieurement. Il reste donc à exa­
miner quelles sont les conditions que vous avez 
exigées du même acheteur lorsque pour la deuxiè­
me fois vous-même vous lui avez revendu la même 
propriété et, comme il n'est pas fait mention des 
conditions de ce dernier contrat il m'est impossi- 
ble de pouvoir vous aviser d’une manière précise 
Tout de même, il est à présumer que vous avoine 
consenti dans ce nouveau contrat à payer 
arrérages de taxes en question, car vous avez ac- 
quitté ce montant à l’égard de ce même acheteur. 
Je vous le répète, seules les conditions de ce der­
nier contrat peuvent vous guider.

Rép. à J. C.—Je ne comprends pas votre ques- 
tion. Si vous désirez une réponse adressez-moi une 
autre question plus complète et il me fera plaisir 
de vous aviser.

PATENTE.—Q. Je désirerais savoir si l’on 
peut se construire une huche à pain pour tourner 
le pain avec une manivelle, en autant qu’il y a 
quelque chose de différent de la patente dans la 
grandeur de la huche et des roues d’engrenage?

Rép. à J.-E. P.—Lorsqu’une patente a été dû­
ment enregistrée et est la propriété de quelqu’un 
il est toujours très dangereux d’essayer de la co- 
pier et, dans le cas actuel, je suis convaincu à 
l’avance que vous pourrez être tenu responsable 
en dommages, car je ne vois pas qu’il s’agisse 
d’une autre sorte d’invention en construisant une 
huche plus grande et en agrandissant les roues 
d'engrenage.

COURS D’EAU.—Q. On a un cours d’eau 
verbalisé dans notre comté. Ce cours d’eau est 
situé entre deux municipalités locales. J’ai avisé 
le Conseil de ma Municipalité à plusieurs reprises 
pour faire débarrasser la rivière qui me cause des 
dommages et l’on m’a toujours référé au Conseils 
de Comté. Est-il nécessaire que l’on s’adresses 
au Conseil de Comté et, advenant une réponses 
affirmative, est-ce à moi à y voir ou à l’inspecteur?

Rép. à P. D.—S’il s’agit d’un cours d'eau ver­
balisé situé entre deux municipalités locales ce 
cours d’eau, de par les dispositions de la loi, doit 
être considéré comme un cours d’eau de Comté 
et étant donné, comme vous l’indiquez dans votre 
question, qu’un procès-verbal a été passé à cet 
effet il m'est impossible de pouvoir vous donner 
une opinion précise sans référer à ce dit procès- 
verbal. Tout de même, à moins de stipulations à 
l'effet contraire au dit procès-verbal, c’est vous- 
même qui devez vous adresser au dit Conseil de 
Comté.

COMMISSION SCOLAIRE.—Q. A qui doit- 
on s’adresser lorsqu’il s’agit de taxes scolaires?

Rép. à A. M.—Pour tout ce qui peut avoir trait 
aux taxes scolaires, vous pouvez voue adresser en 
premier lieu au secrétaire-trésorier de la corpora­
tion scolaire et vous obtiendrez certainement de 
lui toutes les informations que vous désirerez. 
Si vous n’êtes pas satisfait voyez les commissaires-

Heureux, Indépendants, Aimés 
•encore le lieu de rallie- 

ment du groupe familial.
NOEL ramène les enfants

Rép. à E. B.—La reconnaissance, à mon point 
de vue, n’a pas nové ou changé la nature de la dette. 
Le billet promissoire se prescrit par cinq ans, mais 
la dette elle-même peut ne se prescrire que par 
trente ans: il s’arit de savoir quelle est la nature 
de votre créance contre votre débiteur. S’agit-il 
d’un prêt d'argent, elle ne serait prescriptible nue 
par trente ans. Au contraire, s’il s’agit d’une dette 
commerciale, d'un compte de fournisseur, etc., la 
créance comme le billet promissoire lui-même se 
prescrivent par cinq ans. La reconnaissance écrite 
que vous avez obtenue sera soumise aux mêmes 
règles nue la créance elle-même. Après cinq années 
de l’échéance d’un billet promissoire, s’il n’v a eu 
suspension ou interruption de la prescription, il 
n’est plus permis à un demandeur d’utiliser le billet 
dans une réclamation en justice, mais il peut, si 
encore une fois la dette n’est prescriptible que par 
un plus long délai que cinq ans, exercer son recours 
tout de même en s’appuyant sur la nature de la 
créance. Il v a la question de preuve qui n’est pas 
souvent facile à surmonter, puisque dans bien des 
cas il faudra obtenir l’aveu de la partie adverse.

Rép. à Doralis.—Pour me rendre à votre désir, 
j'omets vos deux questions et votre nom. Je com­
prends que l'immeuble a été vendu par le conseil, 
pour taxes municipales S'il en est ainsi, le proprié­
taire peut retraire cet immeuble dans les deux ans 
qui suivent le jour de l'adjudication; une personne 
autorisée, ou non, peut aussi retraire cet immeuble 
de la même manière, mais au nom et pour le profit 
seulement de celui qui en est le propriétaire au 
temps de l’adjudication. Il n’ÿ aurait donc pas lieu 
à retrait dans le cas que vous soumettez. Comme le 
retrait d’ailleurs ne se fait que pour le propriétaire 
au jour de l’adjudication, l’immeuble reste soumis 
aux lois ordinaires et les créanciers du propriétaire 
pourraient exécuter leur jugement contre lui.

A la deuxième question, pas plus un millionnaire 
qu’un autre n’a le droit d'agir en usurier. Le débi­
teur est tenu de payer l’intérêt convenu et arrêté.

DONATION, ENLÈVEMENT D’EFFETS 
APRES DECES DU DONATEUR. DROITS DU 
DONATAIRE.—Rép. à N. T.—Sil’acte de donation 
vous attribuait quelques effets de lingerie que quel- • 
ques personnes sont allées chercher chez-vous 
après le décès du donateur, vous êtes parfaitement 
en droit de faire rapporter ces effets ou d’en faire 
payer la valeur par ceux-là qui s’en sont emparés 
ou qui les détiennent contre votre volonté. D’un 
autre côté, vous êtes vous-même tenu à exécuter 
les obligations de l’acte de donation et de paver aux 
donataires les montants oui leur ont été donnés; à 
votre défaut de le faire, vous pouvez certainement 
être poursuivi.

Rép. à A. D.—Si vous avez acheté des animaux 
pur sang, que le vendeur s’est engagé à faire enre- 
gistrer, si vous avez payé pour l’enregistrement et 
si le vendeur ne fait rien pour exécuter ses obliga­
tions, vous seriez en droit pour le moins, de prendre 
des procédures pour vous faire rembourser les ar­
gents que vous lui avez remis, et peut-être même, 
s’il n’est pas trop tard, pour faire annuler la vente 
La question d’insolvabilité de votre déibteur est bien 
sérieuse pour vous, car là où il n’y a rien, le Roi 
lui-même perd ses droits. Vous ne pourriez pas 
porter plainte pour vol contre l’individu.

INTERETS. —O. Nous avons acheté une 
terre payable $2,500.00 comptant et la balance à 
raison de versements annuels de $200.00, portant 
intérêt au taux de 4% l’an. L’année dernière 
nous avons payé l’intérêt dû plus $100.00 au cré­
dit du capital. Sommes-nous obligés de payer 
l’intérêt sur l’arrérage du capital dû cette année-là. 
soit $100.00?

Rép. à J.-H. L.—Cette balance ne porte pas 
intérêt à moins de conventions à cet effet à l’acte 
de vente mais, si des procédures sont instituées 
contre vous, demande sera faite pour l’intérêt 
sur cette somme et là, de par le jugement à être 
rendu, i1 vous faudra payer le dit intérêt.

ACHAT DE PROPRIÉTÉ.—Q. J’ai l’inten­
tion d’acheter une maison, située au village 
appartenant à une de mes nièces laquelle est 
mariée en communauté de biens avec clause 
testamentaire stipulant que les biens seront au 
dernier survivant. Le mari de ma nièce l’a lais­
sée il y a quelque temps, elle est pauvre et a qua-

Une pensée par sem

n quart d’heure de ré 
étend et forme plus l’esprit 
amoncellement de faits.”

(Mme de Lamb

'Dil au foyer paternel et 
ravive l’esprit de famille. 
Plusieurs réunions, ce Noël- 
ci, seront possibles grâce au 
placement de tout repos du 
papa sous forme de police 
d’assurance dans Mutual Life 
of Canada.

La compagnie Mutual Life 
of Canada a une proposition 
spéciale pour les cultivateurs 
—un plan leur assurant l’in­
dépendance, la paix et le 
débarras des tracas et soucis 
financièrs pour les vieux jours.
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l’action que nous faisons 1 
nous pensons sérieusement 
nous méditons en nous-men- 

Il y a tellement peu de ge 
réfléchissent qu’un prédicat 
retraites fermées s’écriait te 
cemment: "Le nombre des pé 
est très grand, cependant le 
réellement méchants sont 
rares, la grande majorité agi 
ré fléchir.

Dans un autre ordre d’id 
trouvons-nous pas aussi qu 
peu de cultivateurs qui p 
sérieusement à prendre qt 
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de productivité de leurs / Tons veulent cultiver pour ft 

mais on oublie de n 
serteusement, quelque part, 
méthodes à employer pour y 
nir.

C’est pourtant vrai ce que 
là. La preuve, elle est claire 
concours de fermes viennent 
dans les comtés de Terrebonn 
Deux-Montagnes. Les résul 
n’en dis rien aujourd* hui, si < 
que tout comme dans les det 
cours de Champlain et d’Art 
ka dont vous avez lu les rc 
dans ce journal, ils ont été

J’ai pensé qu’il était pré 
cette fois d’insister sur l’éta 
lequel se trouvaient les ferme, 
que les agronomes en preni 
contrôle et en préparent le 1 
culture.

Or voici ce que nous appr 
les rapports qui ont été fourn 
les deux cas qui nous occupe
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The Mutual Life Assurance, B F-6

Company of Canada,
Waterloo, Ont.

S’il vous plaît m’adresser la brochure 
"Mutual Achievements” (Succès de là 
Mutualité) aussi détails concernant con­
trat dt pension pour moi-même.

.f

MUTUAL IIFE
Established 1869

Bureau chef — Waterloo Ont. 
(Propriété des Assurés)

Nom..

Adresse .

Age.

NOUS METTONS A VOTRE DISPOSITION UN

DERVICE D’IMPRESSION
DES MIEUX OUTILLÉS DE LA VILLE

Nous pouvons exécuter 
tous genres d‘impressions 
tels que:
Brechures —Rapports —Factums 
Catalogues —En-têtes de Lettres 
Circulaires — Enveloppes—Fac­
turez.—Etc. —Etc.........................

GENS DE LA CAMPAGNE ET DU DISTRICT
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sujet pendant le concoui
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Utilisez ce coupon d’abonnement
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Le Bulletin de la Ferme, Ltée, 
Caae 159, B.P. St-Roch, Québec, P. Q.

(Section des abonnements).
Messieurs:

Ci-inclus la somme de____en bon de poste en paiement de_____ ans______d’abonne­
ment au “BULLETIN DE LA FERME”.
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LE BULLETIN DE LA FERITE = 
REVUE HEBDOMADAIRE POUR LA FERME ET LE FOYER RURAL

A 1 A, 47
X / / Association des Eleveurs de Bétail Holstein
N NA y / 1 / = Friesian (Section de la province de Québec).

/ /0n4/. / Société des Eleveurs de Bovins Canadiens.

EGALES
ERME".

istamment priée de tenir compte 
néficier de ce service de consul- 
fin que noue puissions constater 
tement au Bulletin; 3. L’avocat 
ncernant les lois qui gouvernent 
une longue étude, sont choses à 
e réponse immédiate par lettre,

Coopération.

Elevage,

Aviculture, 

Industrie laitière.
X 100

achetant cette propriété d'elle- 
son mari pourrait avoir quel-

e moi?
—Dans toute communauté de 
le chef de la communauté et je 
meuble en question fait partie 
Communauté. En telle circons- 
l'a pas le droit de vous consentir 
: ce soit et même, si elle consen- 
, vous ne pourriez pas avoir
vous adresser au mari qui, se. 

Immeuble.

-Votre demande d’informations 
e et, pour le cas où elle le serait, 
pas ce que vous désirez savoir, 
de vous donner une réponse ai 

fournir de plus amples détails.

NE TERRE.—Q. J’ai loué une 
ns, le bail prenant fin le 3 avril 
dois-je mentionner dans un avis 
anière à le forcer à partir avant 
il. Le bail en question a été 
ne et signé devant deux témoins, 
oratoire garde des animaux sur 
ends qu’ils détériorent ma terre, 
e l’en empêcher?
e bail prend fin à la date stipulée 
êtes pas en droit de pouvoir fo. 
e à raison seule d’un caprice de 
nt l’expiration du bail. La chos@ 
te si, en vertu des dispositions 
igénérale, il est en défaut et là 
ivez demander la résiliation du

trat soit légal il n’est pas ques- 
1 a été écrit par une femme ou 
signé en présence de deux té- 

r tout contrat signé par les par- 
ut entre les dites parties. Je ne, 
it pour votre locataire de garder, 
la prairie puisse vous donner 
cher. •

E ET DROITS DE SUITE.- 
Lain temps j’ai vendu une terre 
s’est pas conformé aux condi- 
de vente, c’est-à-dire n’a pas 

istipulés, et était en même temps 
itter les taxes. Cette terre a été 
ernier par le Conseil de Comté 
ans d’arrérages de taxes, je l’ai 
’acheteur susmentionné a pris 
iroits de retraire. Vu son défaut 
obligations de son contrat d’achat 
Gernièrement la dite terre par le 
rachetée de nouveau. Je désire 
obligé de payer les arrérages de 
ois années en question, car le 
ient de racheter de nouveau la 
il il m’a alors fait payer les dites

—A moins de stipulations con- 
premier contrat de vente, l’ache-

r à payer les taxes lors de la vente 
mité. Il est vrai que vous avez 
sde taxes pour trois ans mais ce 
ntérêt, a dû vous être remboursé
- a retrait l’immeuble. Lors de la 
ous n’avez pas dû payer de nou- 
s d’arrérages de taxes dont il est 
car la Municipalité en avait reçu 
ieurement. Il reste donc à exa- 
nt les conditions que vous avez 
acheteur lorsque pour la deuxiè- 

ne vous lui avez revendu la même 
me il n’est pas fait mention des 
dernier contrat il m’est impossi- 
us aviser d’une manière précise, 
il est à présumer que vous ave. 
e nouveau contrat à payer
e en question, car vous avez ac- 
t à l’égard de ce même acheteur.
,seules les conditions de ce der- 
ent vous guider.

Je ne comprends pas votre ques- 
irez une réponse adressez-moi une 
lus complète et il me fera plaisir
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Une pensée par semaine Notes et commentaires
Pour bénéficier de la prime

du gouvernement fédéral sur l’achat de béliers pur sang classifiés 
cette année, les éleveurs de moutons sont priés de ne pas oublier:

1.—Que tout demandee de prime doit être envoyée le ou avant le 
31 décembre 1934 à la Division Fédérale de l’Industrie Ani­
male, Edifice Premier, Sherbrooke, Qué.

2. Que le certificat d’enregistrement, dûment transféré au nom 
de l’acheteur, soit envoyé au plus tard le ou avant le 31 jan­
vier 1935.

3. —Dans aucun cas, la prime ne sera payée à moins que ces deux 
règlements soient observés.

A richesse la plus sûre est celle 
qu’un homme porte dans son 

- cerveau.

A récolte totale de toutes les coupes 
de luzerne de 1934 au Canada est 

4 évaluée à 1,336,000 tonnes.

ONNEZ autant de bon foin à vos

nquart d’heure de réflexion 
étend et forme plus l’esprit qu’un 
amoncellement de faits.”

(Mme de Lambert).

.4

I

Réfléchir, c’est le verbe qui traduit 
l’action que nous faisons lorsque 
nous pensons sérieusement, que 
nous méditons en nous-mêmes.

Il y a tellement peu de gens qui 
réfléchissent qu’un prédicateur de 
retraites fermées s’écriait tout ré­
cemment: ”Le nombre des pécheurs 
est très grand, cependant les gens 
réellement méchants sont plutôt 
rares, la grande majorité agit sans 
réfléchir.

Dans un autre ordre d’idées, ne 
trouvons-nous pas aussi qu’il y a 
peu de cultivateurs qui pensent 
sérieusement à prendre quelques 
moyens pratiques d’améliorer l’état 
de productivité de leurs fermes. 
Tous veulent cultiver pour faire un 
parut mais on oublie de méditer 
sf^utement, quelque part, sur les 
méthodes à employer pour y parve­
nir.

C’est pourtant vrai ce que j’écris 
là. La preuve, elle est claire. Deux 
concours de fermes viennent de finir 
dans les comtés de Terrebonne et des 
Deux-Montagnes. Les résultats je 
n’en dis rien aujourd’hui, si ce n’est 
que tout comme dans les deux con­
cours de Champlain et d’Arthabas- 
ka dont vous avez lu les rapports 
dans ce journal, ils ont été bons.

J’ai pensé qu’il était préférable 
cette fois d’insister sur l’état dans 
lequel se trouvaient les fermes,avant 
que les agronomes en prennent le 
contrôle et en préparent le plan de 
culture.

Or voici ce que nous apprennent 
les rapports qui ont été fournis dans 
les deux cas qui nous occupent.

Au début, très peu de fer­
mes étaient bien égouttées. 
Les levées de fossé étaient 

hautes et couvertes de bran- 
hes. Labour à planches 
étroites, en général, et d’au­

tant plus mal-égouttées que 
les pièces elles-mêmes étaient 
concaves.

Les rendements en céréales 
étaient en-dessous de la moy­
enne; cultures mal équili­
brées, faute de rotation. L’or­
ge était peu populaire.

Les productions fourragè- 
ges étaient également en 
souffrance; on ne semait que 
2 à 4 livres de graine de trèfle 
à l’arpent et encore sur un sol 
mal égoutté. On comptait 
trop sur les engrais alimen­
taires du commerce, spéciale­
ment sur les grus.

Peu ou point de cultures 
spéciales (cash crops). La 
production du lait pour la 
ville captait toute l’attention. 
Encore n’était-elle pas faite 
sur une base économique, 

faute de fourrages appropriés.
Le travail d’assainissement 

des troupeaux n’était guère 
commencé. De grandes diffi­
cultés furent rencontrées à ce 
sujet pendant le concours.

Dans quel état se trouve en ce 
moment la terre que vous cultivez? 
Si elle ressemble à cette description 
des fer mes de Terrebonne et du Deux- 
Montagnes que vous ne reconnaî­
triez plus aujourd’hui, après cinq 
ans d’exploitation, selon un plan de 
culture défini, ne conviendrait-il 
pas, dès maintenant, de réfléchir, 
penser aux améliorations que vous 
pourriez faire le printemps prochain,

(Suite à la dernière colonne)

L
vaches quelles peuvent en con- 
sommer sans en laisser ni en gas-

piller.

T ES exportations de machines agri- 
| coles fabriquées au Canada au 

1—4 cours de cette année, évaluées à 
$213,000 représentent le double de ce 
qu’elles ont été l’an dernier.

T A production totale de pommes de 
terre au Canada en 1934, d’après 

1—4 une évaluation préliminaire, est 
de 47,241,000 quintaux récoltés sur 
568,000 acres, soit 83 quintaux par acre 
contre 81 quintaux par acre sur 527,700 
acres en 1933.

I vous utilisez des pommes de terre 
à la place des navets et des bette­
raves fourragères pour rationner 

vos vaches, la quantité à servir ne doit 
pas dépasser 20 livres par tête par jour-

T ES gros fourrages à servir aux lai- 
] tières durant l’hiver devraient se 
J—4 composer principalement de foins 
de trèfle ou de luzerne, de foins mélan­
gés de bonne qualité et si l’on dispose 
de racines ou d’ensilage c’est encore 
préférable.

La graine de trèfle sera rare 
cette annéef

La sécheresse inusitée de l'été dernier 
a causé bien des dégâts, elle a surtout 
affecté la récolte de graine de trèfle dans 
tous les principaux pays producteurs. 
Au Canada, la récolte de graine de trèfle 
est la plus faible de toutes celles que l’on 
ait enregistrées depuis bien des années. 
C’est dans le Québec et l’Est de l’Onta­
rio que se produit la majeure partie de la 
graine de trèfle rouge cultivée au Cana­
da, et la quantité récoltée cette année ne 
dépassera pas 1,500,000 livres.

En ces dernières années la plus gran­
de partie de la graine de trèfle rouge 
semée au Canada était de l’espèce cana- 
dienne rustique, qui est mieux adaptée 
aux conditions canadiennes que la graine 
de toute autre provenance. La graine 
produite au Canada cette année est

principalement du type rustique, mais 
malheureusement les approvisionne­
ments seront à peine suffisants pour ali­
menter un tiers de la demande normale 
totale du Canada. La graine de trèfle 
rouge qui provient du Nord des Etats- 
Unis ou des pays européens les plus au 
nord, peut remplacer la graine cana­
dienne quand cette dernière fait défaut, 
mais la récolte est déficitaire presque 
partout cette année et il sera difficile de- 
se procurer des approvisionnements 
suffisants de n’importe quelle source.

Ceux qui se proposent d’acheter de la 
graine de trèfle rouge pour le printemps 
prochain peuvent s’attendre à la payer 
beaucoup plus cher que d'habitude et ils 
agiront sagement en faisant leursachats 
avant la fin de.décembre.

EL on reconnaît le chrétien au 
signe de la Croix, quand on voit 
une institution travailler à faire

r
%

converger les efforts de tous au béné­
fice de chacun on peut dire: “c’est une 
coopérative''.

y ES neuf dixièmes de nos denrées 
alimentaires nous sont fournies 

1—4 par l’agriculture. Elle fournit de. 
plus la presque totalité des matières pre­
mières de nos vêtements. De quelle 
autre industrie au monde pourrait-on 
en dire autant ?

y A production du beurre «dans la 
Saskatchewan cette année a aug- 

*—4 menté de 8.7%. soit de 216.000 
livres de plus que pour l’année 1933, 
pour octobre seulement la production 
accuse une avance de 26,357 lbs sur 
le même mois de l'année dernière.

* * *
N paie l'agneau 4c au produc­

teur. Le consommateur paie 
18c la Ib. Voyez cette diffé- 

rence: 132c par livre pour la distribu­
tion, exactement trois fois le prix que 
reçoit l’éleveur. Devant de telles cons­
tatations on est porté à se demander

■ ...... $

1 Conférence d’entomologistes
11 s’est tenu à Ottawa, du 26 au 30 

novembre, une conférence des agents 
de la division de l’entomologie, du Mi­
nistère fédéral dé l’Agriculture, dont les 
travaux offrent une importance consi­
dérable au point de vue économique. 
Ces agents étaient venus de toutes les 
parties du Canada

Une computation met à plus de 
600,000 le nombre des différentes varié­
tés d'insectes qui ont été étudiées et 
classifiées dans le monde entier, et l'on 
croit que beaucoup d'autres espèces 
attendent encore d'être classées. Le 
groupe connu des animaux, mammi­
fères, oiseaux, serpents, poissons, gre­
nouilles et créatures de ce genre dans 
l’univers, forme un total de 36,500. Au 
Canada, plus de 30,000 insectes ont été 
classifiés, dont 3,000 au moins consti­
tuent un danger pour l'humanité. La 
puissance destructive de ces insectes 
est incroyable. Une évaluation modé- 

‘rée, des dommages qu’ils causent à la 
végétation. aux récoltes et autres pro- 
duits, se monte à plus de $100.000.000 
en une seule année, et il serait bien 
difficile d'évaluer le montant qu'attein­
drait cette perte si le personnel de la 
division de l'entomologie devait se 
ralentir dans ses efforts et cesser de 
s'occuper de la question. En fait, il s’en-

aux attaques d'une sorte ou de l’autre 
des insectes nuisibles.

La conférence tenue récemment a 
rassemblé des représentants de la divi­
sion de l'entomologie, des laboratoires 
permanents et temporaires et des sta­
tions d'inspection de végétaux dans 
tout le Canada; elle leur a fourni l'oc­
casion de passer en revue les principaux 
aspects du travail et les problèmes de la 
division, en ce qui concerne les intérêts 
économiques de l'agriculture cana­
dienne.

Aux séances générales de la. confé- 
rence, les sujets suivants ont été dis­
cutés en détail: développements du 
programme de prévisions agricoles:, 
contrôle biologique; méthodes statis­
tiques appliquées aux problèmes biolo­
giques; insectes qui affectent les pro­
duits emmagasinés; coopération entre 
les pathologistes en végétaux et les

). Je désirerais Bavoir si l’on 
e une huche à pain pour tourner 
e manivelle, en autant qu'il y a 
e différent de la patente dans la 
huche et des roues d’engrenage? 
P.—Lorsqu’une patente a été dû- 
: et est la propriété de quelqu’un 
rès dangereux d’essayer de la co- 

cas actuel, je suis convaincu à 
1s pourrez être tenu responsable 
car je ne vois pas qu’il s'agisse 
e d'invention en construisant une 
ide et en agrandissant les roues pourquoi le producteur ne fait pas en 

sorte de s'organiser pour se rapprocher 
du consommateur.

INQUANTE cochets et. poulettes 
Leghorn Blanc ont été achetés 
dans l’ouest d'Ontario pour être 

expédiés en France par Montréal Ces 
sujets ont été choisis pour la reproduc­
tion, par le gérant d’une grande ferme 
en France, venu au pays pour se fami­
liariser avec les méthodes d’élevage 
canadiennes, les variétés et la qualité 
des oiseaux que nous gardons.

AU.—Q. On a un cours d’eau 
notre comté. Ce cours d’eau est 
; municipalités locales. J’ai avisé 
iMunicipalité à plusieurs reprises 
•rasser la rivière qui me cause des_ 
n m’a toujours référé au Conseils 
-il nécessaire que l’on s’adressas. 
Comté et, advenant une réponsens 
ce à moi à y voir ou à l’inspecteur?
—S’il s’agit d’un cours d’eau ver- 
xe. deux municipalités locales ce 
par les dispositions de la loi, doit 
comme un cours d’eau de Comté 
comme vous l'indiquez dans votre 

procès-verbal a été passé à cet 
possible de pouvoir vous donner 
cise sans référer à ce dit procès- 
e même, à moins de stipulations à 
au dit procès-verbal, c’est vous- 

z vous adresser au dit Conseil de

entomologistes; travaux de recherches 
au Ministère de l’agriculture; données 
météorologiques utilisables en ento­
mologie; règlements du service civil; 
expositions; collection nationale d'in­
sectes; recommandations touchant les 
recherches et autres sujets. Des reu­
nions spéciales ont été tenues pour trai­
ter des insectes de grande culture.et de 
jardins, des insectes qui nuisent aux

prendre la résolution de remédier, 
ne serait-ce qu’à une défectuosité 
de votre système de culture, vous 
aurez déjà fait du progrès et cela 
vous aura payé d’avoir pris un petit 
quart d’heure à penser sérieuse­
ment à votre affaire,à condition que 
la résolution une fois prise, cous l’ob - 
serviez et y donniez suite dès l’an 
prochain. F. F,

N SCOLAIRE.—Q. A qui doit- 
orsqu’il s’agit de taxes scolaires? 
—Pour tout ce qui peut avoir trait 
res, vous pouvez vous adresser en 
secrétaire-trésorier de la corpora- 
vous obtiendrez certainement de 

informations que vous désirerez, 
as satisfait' voyez les commissaires- N

suivrait une dévastation et là une ruine . forêts, aux fruits et aux habitations 
complète. Bien peu des choses qui ainsi que de l'inspection des plantes et 
appartiennent à l'homme échappent des insecticides

11 ; Fit
)

I

_.€



BULLETIN DE LA FERME. Québec, 13 décembre 1934-Volume XXII, No-50497
Notes et Commenta

Notes et Commentaires
T JINGT fois en vingt-quatre ans 
V le Canada a remporté le cham- 

Y pionnat du blé à l’exposition 
internationale du foin et du grain de 

■ Chicago. Cette année John B. Allsop 
de Wembley, Alberta a remporté cet 
honneur.

Onze fois la palme est allée aux pro­
ducteurs de la Saskatchewan. 8 fois à 
l'Alberta. 4 fois au Montana et une fois 
au Manitoba.

1 ES insectes causent à nos forêts 
autant de dégâts que les incendies.

1—'Or les feux de forêts causent des 
dommages évalués à environ $10,000,000 
par année. Ajoutons les dommages 
causées également aux récoltes par les 
insectes et les mauvaises herbes, et nous 
aurons une faible idée des pertes fabu­
leuses que nous faisons chaque année.

Combattons tout ce que nous pou­
vons combattre.

OYEZ loyal envers vos amis, vous 
en recevrez peut-être des coups il 

F est vrai. néanmois ce sera alors 
le temps de vous rappeler le texte des revenus et des dépenses, pourquoi 
biblique du sermon sur la montagne: ne pas songer, dès maintenant, à s'or-
"Vous avez entendu qu’il a été dit: œil ganiser pour commencer dès le 1er
pour œil et dent pour dent. Et Moi. je janvier 1935 ? Un cahier de cinq sous est
vous dis de ne pas résister à celui qui 1 suffisant. D’autres livres de compta- 
vous traite mal; mais si quelqu’un t'a bilité plus convenables peuvent être 
frappé sur la joue droite, présente-lui obtenus des Ministères de l’Agriculture, 
encore l’autre. Eta celui qui veut t’appe- Les cultivateurs qui tiennent déjà ces 
1er en justice pour t’enlever ta tunique. registres doivent les balancer afin de
abandonne-lui encore ton manteau." discuter, durant les longues soirées 

+ $ $ d’hiver, lès moyens à prendre pour amé-
. - F i n nui 2 Suivi liorer les subdivisions de la ferme trou-A cours de la discussion qui a suivi 12 :4: A Aconférence donnée par le Dr vées déficitaires. Avec chiffres en main. - la conférence donnée par le il sera facile de découvrir une multipli- 

cité de points faibles dans l’administra­
tion de la ferme et d’améliorer davan­
tage les autres: cela provoquera de 
l'intérêt pour tous les.membres de la 
famille. Donc Analysons les résultats 
de l’année qui se termine. Analysons 
séparément les résultats obtenus des 
vaches, des porcs, du poulailler et des 
champs. De cette analyse, il surgira, 
nous osons le croire, plus d’ambition 
pour organiser mieux le programme 
d’action pour 1935.
LA TAILLE DES ARBRES FRUITIERS

Avez-vous pensé à la taille et au 
rabattage de vos arbres fruitiers? Peut- 
être que non. vu que l’on conseille 
généralement de faire cette opération 
au printemps avant l'ouverture des 
bourgeons. Mais lorsque renaît la 
belle saison, de multiples travaux 
pressent habituellement et nous pen­
sons plus aux semences qu’à autre chose. 
C’est pourquoi nous vous invitons à 
consacrer les beaux jours de décembre 
et même de janvier, si c’est nécessaire, 
à la taille de vos arbres fruitiers; car il 
est prouvé qu'il n'y a aucun inconvé­
nient pour les arbres à faire cette opéra­
tion à ce temps-ci de l’année.

COMMENT ET POURQUOI TAILLER ? 
Il faut d'abord enlever tous les gour-

Station expérimentale, Ste-Anne de la 
Pocatière, Qué.

Notes et commentaires
QOIXANTE-CINQ boulange 
D ville de Québec livre en m N chaque jour, 43,810 pains 
livres, c’est-à-dire qu’il se mange 
2 lbs de pain par famille tous le 

Au prix courant cela voudrait 
les citoyens de Québec dépens 
nuellement près d’un million de 
pour le pain.

Il faudrait ajouter à cela le pai 
qué à la maison. Cela peut vo 
rire? Vous seriez surpris de s: 
nombre de foyers où le pain se e 
maison, non seulement dans le 
de vriers, mais aussi chez la 
l geoise et dans la “haute’ 
qüélques années. » * «

PRES le pain, le lait. Le 1 mont Martin, directeur A vice municipal de l‘ 
pour la cité de Québec est en 1 
nous doter rie statistiques foi 
ressantes lesquelles seront d’uni 
incontestable dans une infinité 
Ces chiffres constitueront une t 
cieuse documentation dans l’ét 
divers problèmes d’administra 
de législation.

Après nous avoir appris com 
citoyens de Québec consomment 
par jour, en moyenne, voici qu’ 
présente un tableau de la conson 
du lait, de la crème et de la crème

I ES revenus du pays provenant des 1 douanes, de l’accise et de l’impôt 
1—4 sur le revenu pour le mois d’octo- 
bre à $23,107,931. accusent un surplus 
de $1.590.129. sur le mois correspondant 
de 1933. Pour sept mois les douanes ont 
contribué en excédant sur la même 
période de 1933 de $9,076,950; taxes 
d’accise $7,935.860. droits d'accise 
$4.829,209 et autres revenus $1,070.532 
soit une augmentation totale de $22,- 
851,661.

TANADA Week by Week r it 
(pas le succès remporté pa .os 

jeunes équipiers de Ste-Sabine 
qui ont conquis une fois de plus pour la 
province de Québec le championnat des 
jeunes juges dans l’appréciation des 
exhibits de pommes de terre. Il con­
vient de souligner que les MM. Côté 
ont conservé le plus haut nombre de 
points tant pour le classement des exhi­
bits que pour l’examen oral sur les prin­
cipes fondamentaux dont il faille tenir 
compte dans la culture des pommes de 
terre.

Nous possédons les meilleurs juges, 
les meilleurs producteurs et les tuber-

Lettre hebdomadaire aux cultivateurs

mands ou longues brindilles verticales 
qui se développent chaque année, parce 
qu’ils dépensent une forte quantité de 
sève et ne produisent aucun fruit. Il 
faut aussi couper les branches sèches 
ou malades afin de laisser l’arbre dans 
un état aussi sain que possible. Les 
branches qui se croisent et qui frottent 
l’une contre l’autre doivent être enle­
vées, parce que le frottement produit 
une blessure qui présente un endroit 
tout à fait propice au développement de 
la pourriture. Les arbres qui poussent 
trop en hauteur doivent être rabattus 
pour leur permettre de produire des 
branches latérales.

Enfin, on doit faire disparaître les 
branches qui jettent trop d’ombrage à 
l’intérieur de l’arbre, afin que les fruits 
qui s’y développent reçoivent l’air et la 
lumière dont ils ont besoin pour se dé­
velopper et mûrir normalement.

Il résultera, de ce travail important.

FAISONS LE BILAN 1934

Dans quelques jours, l'année 1934 se 
terminera. Ce sera le temps pour les 
cultivateurs qui désirent réussir, en 
dépit des difficultés nombreuses, de 
s'arrêter un moment pour faire le bilan 
des , opérations de l'année écoulée. 
Combien de cultivateurs le feront-ils ce 
bilan; cette récapitulation ? Combien 
seront-ils en mesure de le faire avanta­
geusement, faute d’une tenue de livre, 
simple si l’on veut, mais essentielle tout 
de même? Et pourtant, quel est le 
foyer n’ayant pas un membre assez 
instruit pouvant enregistrer les recettes 
et les dépenses de la ferme au fur et à 
mesure qu’elles se présentent ? Si l'on 
n’a pas encore commencé à tenir compte

cales de la plus haute qualité, quand 
aurons-nous gravi tous les barreaux de 

une meilleure apparence pour vos ar- l'échelle qui nous conduira à la première 
bres et une meilleure qualité de fruits place sur nos marchés? 
qui rendra votre verger plus rémunéra- ‘ * * *
teur.
L'HUILE DE FOIE DE MORIE EN 

HIVER

(pour les poules et pour les porcs).
L’huile de foie de morue est un ali­

ment qui contient beaucoup de vitami- 
nos qui en hiver aident à remplacer les 
rayons bienfaisants du soleil et a rémé- 
dier à l’influence malsaine de l’hiverne- 
ment. L’huile de foie de morue est 
reconnue comme un aliment précieux 
à, la basse-cour en tout temps de l’année 
si les oiseaux restent à l’intérieur, mais 
surtout en hiver. Elle doit être donnée 
aux poules pondeuses à raison de 2% 
dans la moulée ainsi qu’aux poussins à 
raison de 2% servie également dans la 
moulée. L’huile de foie de morue pro­
duit aussi de bons effets lorsqu’elle est 
donnée en hiver aux jeunes porcelets à 
l'époque de sevrage, c’est-à-dire pen­
dant environ 2 mois. Elle est surtout 
d’une grande importance pour ceux qui 
se développent mal ou qui montrent 
quelques signes de rachitisme. On la 
sort à raison de 2 onces par tête par 
jour dans la pâtée.

L'huile de foie de morue que l'on 
recommande de donner aux animaux 
n’est pas celle que prennent les humains; 
cette dernière est trop dispendieuse, blême de la production est ainsi à 
Il y a sur le marché une huile moins celui des marchés et de la vente, e 
raffinée, faite à la vapeur et qui con- En est-il autrement de l’agriculture? 
vient très bien pour les animaux ; elle se Le consommateur exige de l'industrie 
vend généralement de 65 à 70 contins le aussi bien que de l’agriculture ce qui 
gallon. convient à son goût et à sa bourse.

Le manufacturier ou le fermier qui 
persiste à ne pas tenir compte de cette 
évolution se verra acculé à des difficul­
tés très sérieuses, et ses chances de 
réussir seront assez maigres.

Ci-après les détails et la 
argent : 

Gallons 
par année

V

T ES hommes d'affaires qui font par­
tie de notre Chambre de Com-a—4 merce ont pris l’heureuse initia­

tive de former un comité qui s’occupa ra 
spécialement de promouvoir l’ache 
denrées agricoles par les commerçants 
produites dans le district de Québec. 
Evidemment la campagne entreprise 
par l’hon. M. Godbout, depuis son 
avènement à la direction du ministère. 
de l'Agriculture porte fruit. Ces jours 
derniers encore au lunch hebdomadaire 
des Rotariens de Québec, M. Godbout, 
comme invité d'honneur, n'a pas perdu 
l’occasion de faire valoir les hauts méri­
tes de nos productions agricoles.

Annonce parlée ou annonce écrite, 
c'est de l'annonce quand même, cela 
nous rappelle le, dicton anglais: "It 
pays to advertize".

N dit de l'industrie que depuis 
quelques années les modifica­
tions ont été très nombreuses 

et très importantes. Ainsi la liaison 
entre la production et la distribution 
devient de plus en plus étroite. Il ne 
s'agit plus de produire po’ur produire, 
mais de produire l’article que le consom­
mateur demande et de le lui offrir au 
prix qu'il peut payer, tout en s'assu­
rant un bénéfice raisonnable. Le pro-

Consommation annuelle 
dulait................ .4,427.450 $1,
ommation annuellea crème .................. 126,290 2
Consommation annuelle

de la crème glacée.... 111,000 1

$4,664,740 $2, 
Le commerce de ces 
produits laitiers se ré-

4 a Patterson au congres des entomo- 
logistes canadiens à Ottawa, plusieurs 
des entomologistes ont insisté sur le fait 
qu’un météorologiste agricole, qui con­
sacrerait tout son temps à l’étude de la 
température dans ses rapports à l’agri­
culture. pourrait rendre de très grands 
services. Le Dr Patterson en a convenu, 
et a déclaré qué si les fonds nécessaires 
liaient pourvus il serait heureux de 
pourvoir ce service.

partit comme suit:
Galions 
par jour

6,360
111

$9Laitiers (lait cru)...........
‘(crème crue)....

Fermes appartenant à 
des institutions reli- 

gieuses..................... y
Laiteries (lait pasteurisé) 

‘‘ (crème pasteu­
risée) ........... 

" (crême à la gla­
ce) gallons 
par année...

620
5,150

235

7

T A moulée servie aux vaches a la 
] Station Expérimentale de Frede- 
1—4 ricton. N.B., en ce moment se 
compose de 200 lbs d’avoine concassée. 
150 lbs de son. 100 lbs de tourteau de 
lin. 100 lbs de gluten à bétail. 5! 3 lbs de 
sel et 11 lbs de noir animal (bone char) 
lisons-nous dans un récent communi- 
qué de presse.

La quantité de tourteau de lin et de 
gluten peut être augmentée ou diminuée 
suivant la quantité des gros fourrages 
disponibles. Cette moulée est donnée 
a raison de une livre par trois ou quatre 
livres de lait, produit, la quantité varie 
suivant la richesse en gras.

111,000 1

$2,1

Le lait cru, vendu par les 
représente 55.25% et le laitpa 
représente 44.75%.

La quantité de lait et de crè 
sommés quotidiennement par 
personne est d’environ 0.85 livi

Nous nous réjouissons d’ur 
belle et appréciable initiative 
officier municipal.
D’autres centres urbains ir 
ablement l’exemple de la

Dec.
ES félicitations ont été présentées 

avec deux prix en argent, aux 
jeunes Paul Parent, fils de M. 

Lauréat Parent, et Albert Martel, fils 
de M. Antoine Martel de -Pont-Rouge, 
pour les succès qu'ils ont remportés à 
Toronto avec de superbes exhibits de 
pommes de terre

Au cours d’une magnifique démons­
tration en leur honneur présidée par 
M. l’abbé Laflamme, curé de Pont-Rou­
ge. et organisée par l'aumônier du cercle 
local des Jeunes agriculteurs, il a été 
rendu hommage au succès remporté par 
M. Azarie Lesage, fils de M. Albert 
Lesage, l'un des lauréats du concours du 
Mérite Agricole Juvénile, l'été dernier.

MM. les députés du comté de Port- 
neuf et quelques agronomes spéciaux du 

. Département de l’Agriculture ont assisté 
à cette réunion avec M. M. Henri Lau- 
zière. agronome du comté et Emile Gau- 
thier, agronome régional.

N signale comme indice certain 
(d'une reprise sensible des affaires 
Y le volume considérable de chè- 
ques présentés aux banques canadiennes 
durant le mois d'octobre. Le montant 
a atteint un chiffre plus élevé qu’à tous 
les mois . correspondants depuis 1930. 
Les débits bancaires à $3,409,900,000, 
comparés à ce qu’ils étaient en octobre 
1933 soit: $2,823,400,000. accusent une 
augmentation de 20.8%, signe évident 
d’un progrès notable dans les transac- 
lions commerciales et d’une forte reprise 
de l’activité financière. Pour la province 
de Québec seulement on mentionne une 
augmentation des activités bancaires 
de 24.7% et pour la ville de Montréal 
seulement 23 7pé.

TL se rencontre de bons soigne 
■nimaux, lire de bons éleve A soutiennent que la paille 
être employée que comme litic 
les animaux. Il pourrait s’en 
parmi ceux-là qui mélangeron 
paille aux fourrages et aux racir 
faire durer davantage leur ; 
sionnement au cours 'de l’hivei 
peut que cela se produise surtc 
les endroits où le foin n'est pas 
abondance cet été. Il n’y a pas 
à mélanger un peu de paille, 
qu’on ait le soin de donner un 1 
de grain et des concentrés.

ES cultivateurs qui dépré Ivaleur de la paille comme 
ture pour le bétail, ont p 

ment dans la tête, le cas du ch 
nourrit exclusivement de pa 
hII est prouvé en effet qu’ui 

recevrait que de la paille 
nourriture crèverait en peu de 
Dans une note du professeur T 
ton, il est rapporté qu’un savant 
de Muntz gardait un cheval qu’il 
sait de paille de blé du 19 noven 
qu’au 20 janvier. Après soixan 
de ce régime le cheval mourut i 

* * *
Q IL se trouve des cultivateur 

de servir de la paille 
partie d’un régime alim 

si le foin fait défaut, nous dev 
1 rappeler que les bêtes à corne 

moutons sont mieux constitués 
chevaux pour tirer profit des a 
aussi fibreux que la paille.

Dans le cas de ruminants 
les bovins et les moutons la f

L’importance du criblage.du 
grain de semence

Par J. M. F. MACKENZIE, Station expérimentale fédérale. Fredericton N.B.

TL peut être avantageux pour sauver 1 du temps de décharger les charriots A à fumier directement dans l’épan- 
deur d’engrais et de l’épandre immé­
diatement sur le champ. Plusieurs fer­
miers sont convaincus aujourd’hui que 

graine de mauvaises herbes ni de grains l’engrais ainsi distribué perd considéra- 
légers. blement de sa valeur, même si le terrain

Les cultivateurs qui emploient leur est bien planche.
propre semence devraient la cribler II n’y a pas que les cultivateurs qui 
et la trier parfaitement avant de la se- ont des opinions différentes sur la façon 
mer. Ceux qui ont une station de de manipuler le fumier de ferme au 
criblage dans leur district même peu- cours de l’hiver. Les experts qui ont 
vent faire faire ce criblage pour un prix poursuivi des expériences ne s’ader- 
très modéré. Ceux qui n’ont pas cet dent pas tous à ce sujet. Ce qu’il a 
avantage peuvent encore se procurer de certain, et tous, techniciens comme 
de la bonne semence en se servant d’un praticiens, s’accordent là-dessus, c’est 

que la distribution du fumier en petits 
tas sur les prairies constitue une perte 
de temps et de valeur fertilisante.

Un professeur de l’Université de 
Cornell est d’avis qu’il est condamnable 
d’épandre du fumier sur un terrain

Préparez-vous de bonne heure pour 
la récolte de grain de l’année qui vient. 
Si vous avez de bons grains d’une va­
riété qui produit bien dans votre dis­
trict, conservez les meilleurs de ces 
grains pour les semailles de l’année pro­
chaine. Si, d’autre part, vous avez cul­
tivé jusqu’ici une variété de grain qui 
rapporte peu ou qui ne convient pas 
pour le district où vous vous trouvez, 
arrangez-vous, sans tarder, pour vous 
procurer de meilleur grain de semence 
pour l’année prochaine.

Voici les variétés recommandées par 
la Station expérimentale de Frederic- 
ton: Avoine tardive. Victoire, Bannière; 
hâtive, Alaska; blé, tardif, Huron, 
Blanc de Russie; hâtif, Garnet; orge, 
à deux rangs, Charlottetown No 80; 
à six rangs, O.A.C. No. 21.

Il ne suffit pas de se procurer de la 
semence de ces variétés. Il faut aussi 
s'assurer que cette semence est bien 
nettoyée, bien criblée et bien triée, 
c'est-à-dire qu'elle ne contient pas de

crible pour enlever les graines dé mau­
vaises herbes et les grains légers. Il y a 
beaucoup de cultivateur que ce travail 
effraie et qui ne se donnent pas la 
peine de cribler leur semence, et ce­
pendant, le grain propre est absolument 
nécessaire si l’on veut obtenir des récol­
tes qui paient. Il est certes utile d’avoir

saturé d’eau prise en glace; par contre 
il y aurait moins d’inconvénient, si la 
terre est recouverte d’une légère couche 
de neige. Le fumier peut être ainsi 
distribué même sur un terrain légère­
ment incliné. Et ce technicien ajoute: 
“Si le fumier doit être conservé en tas 
sans abri, il faut avoir soin de le con­
server bien mélangé en gros amas, bien 
compact et humide.

une bonne terre bien préparée, bien en­
graissée et de bonnes conditions de 
végétation, toutes ces choses sont né­
cessaires pour obtenir un bon rende­
ment, mais elles ne comptent pas pour 
grand’chose si l’on n’a pas soin d’em­
ployer de la semence bien criblée, et 
appartenant à une variété productive.

Texte détérioré
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SOIXANTE-CINQ boulangers de la 
Dville de Québec livre en moyenne, 

chaque jour, 43,810 pains de deux 
livres, c’est-à-dire qu’il se mange environ 
2 lbs de pain par famille tous les jours.

Au prix courant cela voudrait dire que 
les citoyens de Québec dépensent an­
nuellement près d’un million de dollars

amolie dans le premier estomac avant 
qu’elle soit mastiquée, ainsi la fibre 
est déjà suffisamment digérée avant de 
parvenir aux intestins, de plus, il est 
mentionné que les déjections sont d’une 
substance plus liquide et traversent 
le système sans exiger d’effort.

La proportion de matière fibreuse 
qu'un bœuf ou un mouton peut digérer 
est beaucoup plus considérable chez 
ceux-ci que chez le cheval.

Donc si vous tenez à vos chevaux, 
servez-leur autre chose que de la paille, 
et ne tentez pas de renouveler l’expé­
rience de Muntz.

TL s’emballe actuellement en coopéra­
tion des volailles habillées à plus 

a de 400 endroits différents au Ca­
nada.

La misère actuelle engendre bien 
des souffrances et de toutes parts sur­
gissent gémissements et plaintes. Dans 
ces épreuves les meilleurs élèvent leurs 
pensées vers Dieu et disent avec le saint 
homme Job: “Dieu m’a tout donné, il 
m’a tout ôté; que son saint nom soit 
béni’’. D’autres prennent autrement 
l’adversité. Parmi ceux-ci se trouvent

J’ai ici une population aux opinions les 
plus mêlées. Mes gens sont, à quelques 
exceptions près, d’anciens chômeurs 
établis sur des lots. Ils ont pensé trou­
ver à la campagne la liberté avec une 
certaine aisance. Cela viendra pour la 
plupart, mais certains n’y arriveront 
jamais parce qu’ils ne peuvent pas ou ne 
veulent pas travailler le sol. En atten­
dant des jours meilleurs il y a chez eux 
aigreur et souvent critiques acerbes 
contre un monde plus heureux. Je n’ai 
pu trouver mieux pour les encourager 
que ce témoignage de charité. Ce par­
tage de biens entre frères inconnus, 
c’est une belle preuve de la divinité de 
notre religion qui seule enseigne et pra­
tique une si belle doctrine.

Il y aura toujours des pauvres parmi 
vous, nous a dit Notre-Seigneur. Il 
ajoutait: Tout ce que vous ferez au 
plus petit d’entre les miens c’est à moi 
que vous le ferez. Un verre d’eau donné 
à un pauvre en mon nom recevra sa 
récompense. Ne soyons pas surpris que 
la pauvreté existe et ne nous scandali­
sons pas qu’on nous tende la main. 
Les miséreux nous donnent l'occasion 
de pratiquer la charité qui nous pré­
pare la plus glorieuse récompense.

A tous nos bienfaiteurs qui s’accumu­
lent ainsi des trésors qui ne rouillent 
point, nous adressons un cordial merci 
et leur assurons le meilleur de nos 
prières.

JEAN-BAPTISTE BÉLANGER,
Ptre-Curé

venus du pays provenant des 
anes, de l’accise ct de l'impôt 
le revenu pour le mois d’octo- 
.107,931. accusent un surplus 
129. sur le mois correspondant 
Pour sept mois les douanes ont 

en excédant sur la même 
e 1933 de $9,076,950; taxes 
67,935.860. droits d’accise 
I et autres revenus $1,070.532 
lugmentation totale de $22.-

* * *
DA Week by Week r it 
le succès remporté pa .os 

les équipiers de Ste-Sabine 
nquis une fois de plus pour la 
le Québec le championnat des 
ges dans l’appréciation des 
e pommes de terre. Il con- 
souligner que les MM. Côté 
rvé le plus haut nombre de 
.t pour le classement des exhi- 
our l’examen oral sur les prin- 
lamentaux dont il faille tenir 
ans la culture des pommes de 

ossédons les meilleurs juges, 
urs producteurs et les tuber- 
a plus haute qualité, quand 
us gravi tous les barreaux de 
ui nous conduira à la première 
los marchés ?

pour le pain.
Il faudrait ajouter à cela le pain fabri­

qué à la maison. Cela peut vous faire 
rire ? Vous seriez surpris de savoir le 
nombre de foyers où le pain se cuit à la 
maison, non seulement dans les foyers 
d' vriers, mais aussi chez la petite 
L geoise et dans la “haute” depuis 
quelques années. « * *

A PRES le pain, le lait. Le Dr Val- A mont Martin, directeur du ser- 4 A vice municipal de l’hygiène 
pour la cité de Québec est en train de 
nous doter rie statistiques fort inté­
ressantes lesquelles seront d’une utilité 
incontestable dans une infinité de cas. 
Ces chiffres constitueront une très pré­
cieuse documentation dans l’étude de

des mécontents de’ vocation, bien dé­
terminés à pleurnicher toujours; il y 
en a aussi qui ont résisté d’abord à la 
tentation de se révolter contre leur sort, 
mais devant la persistance des mal­
heurs ils ont laissé les mauvaises idées 
s’enraciner dans leur esprit. Ces déshé­
rités voient autour d’eux l’injustice 
d’un certain nombre et leur prospérité. 
Ils comparent cela à leur triste état de 
fortuné, et de ces comparaisons trop 
sommaires ils concluent que tous les 
riches sont voleurs et heureux, tandis 
qu’eux, à vouloir persister dans l’hon­
nêteté, n’ont recueilli, que la pauvreté 
et l’esclavage.

De tout temps, il y a eu des abus dans 
l’usage des biens terrestres. C’est que 
la passion de posséder est une des plus 
violentes de notre nature corrompue.

l’amour

ANS la section des produits de 
l’exposition laitière de cette an­
née, tenue au Royal Agricultural 

Hall, Londres, Angleterre, le premier 
prix (médaille d’argent) pour le meilleur 
étalage de bacon de l’Empire a été rem­
porté par le Canada. Le Sud-Afrique 
venait deuxième, l’Australie troisième. * * *
A TOUS ne répéterons jamais assez que N durant les.quatre dernières an- 1 nées de 1931 à 1935 inclusivement 
années les plus fortes de la présente crise 
économique, les compagnies canadiennes 
d’Assurance-Vie ont payé régulièrement 
aux détenteurs de polices, la somme 
presque incroyable de $500,000 par jour, 
tant au décès des assurés, à l'expiration 
des contrats dé dotation que comme 
emprunts aux assurés. Tous les déten­
teurs de polices qui durent réclamer de 
leurs assureurs ont été payés cent sous 
dans la piastre.

M. John Nelsons, surintendant des 
relations publiques de la Compagnie 
Sun Life avait raison de déclarer récem­
ment à une réunion des principaux offi­
ciers des compagnies qui font de l’assu­
rance-vie, qu’aucune entreprise financiè­
re au pays n’a résisté aussi avantageuse­
ment à l’ouragan économique qui s'est 
abattu sur le globe et se trouve encore 
en ce moment aussi bien assise financiè­
rement.

S’il est à propos de féliciter les citoy­
ens de ce pays de leur esprit de prévoy­
ance, il faut de même témoigner en 
faveur des principes solides selon les­
quels sont administrées nos compagnies 
d’assurance.

L’association des compagnies vient de 
voter son budget de publicité pour l’an­
née 1935. Le même montant que l’an 

débordèrent à la suite d’une violente . dernier a été mis en réserve à cette fin. 
tempête a sévi en Australie. On estime L’officier dont nous rapportons les 
que les pertes matérielles atteindront paroles plus haut a déclaré au sujet de 
$5,000,000. Environ 3,000 familles cette attitude des directeurs: "Il existe 

des raisons particulières qui nous com­
mandent de ne pas diminuer notre 
publicité et .même de l’augmenter si 
possible. L’Assurance-Vie a résisté triom­
phalement à la période de dépression 
économique la plus universelle et la plus 
forte de l’histoire du monde. Et nous 
avons si parfaitement rencontré nos 
obligations envers nos assurés pour 
susciter l’envie des apôtres de la démoli­
tion de tout ce qu’il y a de bon en -ce

divers problèmes d’administration et 
de législation.

Après nous avoir appiis combien les 
citoyens de Québec consomment de pain Rien donc de surprenant que 

effréné de l’argent fausse bien des cons-par jour, en moyenne, voici qu’on nous 
présente un tableau de la consommation 
du lait, de la crème et de la crème glacée.

Ci-après les détails et la valeur en

ciences et engendre des désordres. D'un 
autre côté, conclure que tous ceux qui 
possèdent sont des voleurs est une mons­
truosité. Il y a des fortunes.considéra­
bles dues à une grande habileté en 
affaires, à la claire vision des besoins 
de l’avenir, à un rare esprit d’économie. 
Il y a aussi la chance qui fait que parfois 
un homme se trouve prêt pour une cir­
constance spéciale et recueille, quelque 
fois même sans s’y attendre, les profits 
que lui rapporte un caprice subit de la 
mode, une découverte inattendue de la 
science. On comprend donc qu’un 
homme habile, favorisé par les circons­
tances, puisse devenir riche alors que 
son voisin n’a pas réussi. Dans tout 
cela nous ne pouvons que demander au 
plus heureux de se souvenir de ses frères 
et d’employer sagement le bien ainsi 
acquis.

Par contre, près de ce bon citoyen, 
il y a le riche qui a acquis sa fortune par 
des moyens pas toujours recommanda­
bles. Peut-être n’a-t-il pas volé; mais 
s’il a été dur pour ses créanciers, peu 
charitable pour ses inférieurs, il a man­
qué, sinon à la justice, au moins à la 
charité. L’ouvrier exploité contre la 
justice ou la charité est un mécontent. 
Et c’est de là que vient le danger. Pour 
un patron injuste et dur, on est porté 
à considérer ses confrères comme lui. 
Et si plusieurs sont mauvais, on aura 
de la peine à se souvenir de celui qui 
presque seul persiste à observer justice 
et charité.

Contre ces opinions qui envahissent 
trop de cerveaux il n’y a meilleur remède 
que la charité catholique, non seulement 
prêchée, mais mise en pratique. Et je 
voudrais par deux exemples vivants 
montrer à nos lecteurs que la charité 
catholique existe non pas uniquement 
sur les lèvres des prédicateurs, mais que 
dans notre sainte Eglise vit une charité 
active, généreuse, vraiment universelle, 
pas assez connue toutefois.

Prenons l’œuvre de la Propagation 
de la Foi. Les millions qu’elle recueille 
proviennent de millions de souscripteurs 
répandus dans le monde entier. Les 
grosses souscriptions n’y sont pas in­
connues mais il reste que l’ensemble 
vient du peuple de condition modeste. 
Cette charité sans clameur publique 
est tout de même la plus forte souscrip­
tion charitable dans le monde entier 
et elle se renouvelle tous les ans. Vous 
chercheriez en vain dans les autres 
croyances quelque chose de semblable.

Maintenant passons à un exemple 
plus modeste mais non dépourvu d’inté- 

Lrêt. Je fais appel à la charité des lec­
teurs du Bulletin en faveur d’une pa­
roisse de colonisation fort éprouvée 
dans ses débuts. Des lecteurs lisent

argent :mmes d'affaires qui font par- 
de notre Chambre de Com- 
ce ont pris l’heureuse initia- 
■mer un comité qui s’occupa ra 
?nt de promouvoir l’ache 
gricoles par les commerçants 
dans le district de Québec, 

ent la campagne entreprise 
. M. Godbout, depuis son 
t à la direction du ministère, 
ulture porte fruit. Ces jours 
ncore au lunch hebdomadaire 
iens de Québec, M. Godbout, 
vité d’honneur. n’a pas perdu 
de faire valoir les hauts méri- 
productions agricoles.
e parlée ou annonce écrite, 
’annonce quand même, cela 
belle le, dicton anglais: "It 
Ivertize".

t de l’industrie que depuis 
tiques années les modifica- 
ns ont été très nombreuses 
aportantes. Ainsi la liaison 
production et la distribution 
e plus en plus étroite. Il ne 
s de produire po'ur produire, 
oduire l’article que le consom- 
emande et de le lui offrir au 
peut payer, tout en s’assu- 

énéfice raisonnable. Le pro- 
la production est ainsi à 
narchés et de la vente, le 
il autrement de l’agriculture ? 
nmateur exige de l'industrie 
ique de l’agriculture ce qui 
à son goût et à sa bourse, 
facturier ou le fermier qui 
ne pas tenir compte de cette 
se verra acculé à des difficul- 
sérieuses, et ses chances de 
ont assez maigres.

Gallons Valeur 
par année annuelle

Consommation annuelle 
dulait..............................4,427.450 $1,770,980.00
ommation annuelle 
acrème......................... 126,290 242,451.25
Consommation annuelle 

de la crème glacée... . 111,000 138,750.00

$4,664,740 $2,152,181.25

Nouvelles en abrégé
Du 25 novembre au 1er décembre, il 

est tombé 2.31 pouces de pluie, selon 
les chiffres enregistrés par l’Observa­
toire de Québec. On estime que c’est 
un record pour l’année, ’

Le commerce de ces 
produits laitiers se ré­

partit comme suit:
Galions 
par jour

6,360
111

Valeur 
annuelle 

$928,560.00 
70,901.25

Laitiers (lait cru)............
"(crème crue)....

Fermes appartenant à 
des institutions reli- 

gieuses..................... ..
Laiteries (lait pasteurisé) 

" (crème pasteu-
risée)............ 

" (crême à la gla­
ce) gallons 
par annéc...

L’Espagne tenterait d’instituer chez 
elle le régime de l’état cororatif simi­
laire à celui d’Italie. Royalistes et con­
servateurs forment un front solide. 
Ce système remplacerait celui de la 
république actuelle.

* * *
Jos.-Nap. Tremblay, 22 ans, trouvé 

coupable d'avoir assassiné son frère 
endormi le 19 hanvier dernier, à été 
condamné à monter sur l’échafaud le 
1er mars prochain, par le juge Langlais.

Trente-sept personnes ont perdu la 
vie alors que les’eaux de la rivière Yarva

90,520.00
751,900.00

171,550.00

620
5,150

235 9111,000 138,750.00

$2,152,181.25

Le lait cru, vendu par les laitiers, 
représente 55.25% et le laitpasteurisé 
représente 44.75%.

La quantité de lait et de crème con­
sommés quotidiennement par chaque 
personne est d’environ 0.85 livre.

Nous nous réjouissons d’une aussi 
belle et appréciable initiative de cet 
officier municipal.
D’autres centres urbains imiteront 
ablement l'exemple de la ville de Cuebec.
TL se rencontre de bons soigneurs d'a­

nimaux, lire de bons éleveurs, qui 
* soutiennent que la paille ne doit 
être employée que comme litière pour 
les animaux. Il pourrait s'en trouver 
parmi ceux-là qui mélangeront de la 
paille aux fourrages et aux racines pour 
faire durer davantage leur approvi­
sionnement au cours de l’hiver. Il se 
peut que cela se produise surtout dans 
les endroits où le foin n’est pas venu en 
abondance cet été. Il n’y a pas de mal 
à mélanger un peu de paille, pourvu 
qu’on ait le soin de donner un peu plus 
de grain et des concentrés.

ES cultivateurs qui déprécient la 
(valeur de la paille comme nourri- 
V ture pour le bétail, ont probable­
ment dans la tête, le cas du cheval qui 
nourrit exclusivement de paille de 
hII est prouvé en effet qu’un cheval 

recevrait que de la paille comme 
nourriture crèverait en peu de temps. 
Dans une note du professeur Warring- 
ton, il est rapporté qu’un savant du nom 
de Muntz gardait un cheval qu’il nourris­
sait de paille de blé du 19 novembre jus­
qu’au 20 janvier. Après soixante jours 
de ce régime le cheval mourut exténué.

* * *
QTI. se trouve des cultivateurs forcés 
O de servir de la paille comme 
N partie d’un régime alimentaire, 
si le foin fait défaut, nous devons leur 
rappeler que les bêtes à cornes et les 
moutons sont mieux constitués que les 
chevaux pour tirer profit des aliments 
aussi fibreux que la paille.

Dans le cas de ruminants comme 
les bovins et les moutons la fibre est

devront être secourues par l’état.

Depuis le rappel de la loi de prohi- 
bition aux Etats-Unis, la taxe d’accise 
a rapporté $120,000,000 de moins que 
les prévisions . Depuis l'établissement 
dü régme mouillé les Américains ont 
bu environ 42,000,000 gallons de spi­
ritueux distillés dont 7,000,000importés 
de l’étranger et environ 35,000,000 de 
barils de bière. pays.

Parce que l’assurance constitue une 
entreprise financière qu’il faut obliga­
toirement classer parmi les plus impor­
tantes de notre temps, nous ne pouvons 
espérer qu’elle échappe à l’attention des 
envieux, des saccageurs et des destruc­
teurs de l’ordre.

Cependant nous n’avons pas lieu de 
craindre pour l’avenir pour peu que 
le grand public soit au courant de nos 
réalisations, de nos ambitions, et qu’il 
comprenne qu’après tout c’est son 
argent et ses intérêts que nous avons en 
vue de protéger.

“Par les journaux et les périodiques 
agricoles et autres, nous disposons des 
moyen le plus pratique pour atteindre 
la population du pays et combattre 
l'erreur, les faux témoignages et les 
préjugés que l’on peut faire naître à 
l’endroit de l’assurance-vie.

* * *
La province d’Ontario vient d'abolir 

son crédit agricole provincial. Le minis­
tre d’Agriculture Duncan Marshall en 
annonçant la décision de son gouverne­
ment a déclaré: “Il n’est pas besoin de 
deux offices de prêt aux fermiers en 
Ontario; ce serait purement une dupli­
cation des services.

Avis est par le présente donné qu’une 
société coopérative agricole a été cons­
tituée dans le comté de Wolfe sous le 
nom de “Société Coopérative Agricole 
de Disraeli", et que son principal siège 
d’affaires est en la municipalité de 
Disraéli, comté de Wolfe.

Les objets pour lesquels cette société 
est formée sont: l’amélioration et le 
développement de l'agriculture ou de 
l’une ou de quelques-unes de ses bran­
ches, la fabrication du beurre ou du fro-

être avantageux pour sauver 
nps de décharger les charriots 
ier directement dans l’épan- 
grais et de l’épandre immé- 
sur le champ. Plusieurs fer- 

t convaincus aujourd'hui que 
tinsi distribué perd considéra- 
e sa valeur, même si le terrain 
lanche.
i pas que les cultivateurs qui 
inions différentes sur la façon 
uler le fumier de ferme au 
l’hiver. Les experts qui ont 

des expériences ne s’aer- 
tous à ce sujet. Ce qu’il a 
i, et tous, techniciens comme 
,. s’accordent là-dessus, c'est 
itribution du fumier en petits 
s prairies constitue une perte 
et de valeur fertilisante.
fesseur de l’Université de 
t d’avis qu’il est condamnable 

du fumier sur un terrain 
■au prise en glace: par contre 
t moins d’inconvénient, si la 
ecouverte d’une légère couche

Le fumier peut être ainsi 
même sur un terrain légère- 
iné. Et ce technicien ajoute: 
nier doit être conservé en tas 

il faut avoir soin de le con- 
n mélangé en gros amas, bien 
:t humide.

ces notes sans grand intérêt pour eux et 
m’envoient à moi inconnu, pour mes 
colons encore moins connus, de très 
intéressants cadeaux.
ajoutent l’anonymat à leur offrande 
remettant à la divine Providence le soin

mage ou des deux, la vente et l’achat 
Les uns même d'animaux, d'instruments d’agriculture,

Les forces militaires croissantes ded'engrais commerciaux et d’autres objets
utiles à la classe agricole, l’achat, la con- l’Allemagne obligent la France à porter 
servation, la transformation et la vente .la durée du service miltaire obligatoire à 
des produits agricoles. 16 mois.

Le ministre autorise la formation de * * *
cette société. Le sang se verse en Russie. Deux

Le sous-ministre de l’Agriculture, cents personnes sont fusillées à la suite
J.-ANTONIO GRENIER. de l’assassinat de l’associé de Staline, 

Québec, ce lcr jour de décembre 1934. Sergei Kiroff.

de les récompenser de leur bonne œuvre.
En recevant ces noms divers, voici 

la pensée qui s’est présentée à mon 
esprit: Jésus, le divin Sauveur est venu 
apporter la charité sur la terre et seule 
la société qu’il a fondée, l’Eglise catho­
lique, la met réellement en pratique.

L

1
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Nouvelles en abrégé Les poux chez les le vous inquiét 
voir 
Pourquo 
et souffr 
avec vot 
gnez-vot 
inventio 
aise, CO!) 
tant et s 
liera de ; 
d’hernie 
Coussins 
rassemb 

— parties r 
C.E.Brooks, Inventeur membre 

lastique 
coussin. Pas d’onguent ni empl 
bon marché. Nous envoyons sur 
ver. Gare aux imitations. Ne soi 
es magasins, ni par agents. E 

pour informations envoyées g 
enveloppe unie scellée.
H. C. BROOKS, 339 State St., M

Concours de ponte Canadien
Sième SEMAINE

Toutes les colonies ont été actives 
durant la semaine bien que le total, des 
points ne dépasse que de deux unités 
celui de la semaine précédente.

animaux domestiques
11 n'est pas rare que nos animaux 

domestiques aient à souffrir des poux. 
Cette vermine est parfois en telle abon­
dance sur l’une ou l’autre partie de leur 
corps que les pauvres animaux ne con­
naissent plus de repos, qu’ils dépérissent 

ou que leur santé laisse à désirer.
Généralement la cause doit être cher- 

chée dans une hygiène défectueuse de 
la peau. Sur des animaux bien soignés, 
à la peau bien propre, on ne rencon­
trera que rarement des poux, et ex ore 
leur séjour ne sera que de courte a. 
Car le milieu où se trouveraient la ces 
hôtes indésirables, ne leur convient pas 
comme refuge et ne favorise pas leur A 
reproduction.

7000 québécois ont assisté, dimanche 
soir, au Manège Militaire de Québec à 
une assemblée de protestation organisée 
par le Révd. Père Lelièvre, O.M.L Le
public catholique de Québec et particu- 
Jièrement les ouvriers manquant de 
travail ont manifesté d’une manière 
non équivoque leur attachement à la 
doctrine de l’Eglise catholique et protes­
ter vivement contre les insultes faites à 
Dieu et à ses ministres dans des pays

Nous devons souligner que sept pon­
deuses n’ont fourni d’œufs pouvant être 
qualifiés.

11 est certains parquets où les résul- 
. tats pour la semaine sont attribuables
aux parquets suivants
Parquet
24 L.B, G S Taylor
25-L.B., P. C Evans
30- I .B., A E Shank & Son.

comme en Russie, en Espagne et au 
Mexique, où l'on tente, avec, un certain 
succès temporaire malheureusement, de 
détrôner Celui qui doit régner sur le 
monde, comme 11 règne au Ciel.

Son honneur le maire de Québec a 
présidé cette immense assemblée et 

. prononcé une allocution au nom de l’au­
torité civile. Nous en rappelons les 
principaux passages dans une autre 
page. : battre en tout temps la vermine. Un

Son Eminence le cardinal J.-M.-Ro- des meilleurs moyens, à cet effet, est 
drigue Villeneuve a béni la foule dont la conservation de la peau en état cons- 
il ressent la peine et les misères et tant de propreté. Pas un jour, pour ainsi 
exhorté les affligés du chômage à place dire, ne doit se passer sans qu’on pei- 
leur conhance en Dieu qui sait peser et gne ou qu’on brosse; au besoin on la- 
récompenser chacun selon son mérite. vera la peau. De cette façon on évitera 

l’apparition des parasites.
Si, malgré toutes les précautions pri- 

ses, un de nos animaux est atteint de

Points Œufs 
56 6 56 
53 S 52 
48 2 51

L’Association Avicole
Provinciale de Québec

Les six plus fortes colonies conservent 
les mêmes positions que la semaine der- 
nière avec les points suivants à date :
24 J.B.C. S Taylor .. . 228.3 242
25 - L.B., F. C. Evans. . . 224,5 237
14 W.W .. Fisher P. Farm ... 204.6 235
11 R B., (1. W. Grant. . 183.7 174
8 -R B., II. Slacer. . .. 163 5 177

30 I. B. .\ E. Shank & Son 159 8 177

Les vedettes jusqu’à ce moment, 
parmi les pondeuses individuelles sont

Celui qui aime ses animaux domesti- 
ques et qui veut conserver leur santé, 
doit employer les moyens aptes à com--1 Classification 

maux vivants 
en septen

annonce
la tenue de sa prochaine

EXPOSITION AVICOLE 
PROVINCIALE BÊTES A COI

Nos expéditions pour 
tembre se sont élevées à
.tre 2682 sujets pour le 

1933.
Nous sommes en aval 

dernière, cependant, pot 
miers mois de janvier à 
17587 têtes à rapprocher 
la même période l’an deri 

• PORCS

Nos expéditions au co 
bre indiquent une augn 
delà de 2000 porcs su 
Les chiffres exacts sont: 1 
septembre 1934, contre ! 
tembre 1933.

Pour les neuf mois de 
bre, nous avons consigr 
bestiaux et aux saleurs 5 
tre 40387, soit une au 
35% près.

Sur 1290 sujets, 14% 
lect", 34.85% bacon et 
cher, autrement dit 75( 
expédiés durant ce mois 
dans les meilleures catég

La province d'Ontar 
" diminution encore pour 

tembre. Contre 107.455 
en septembre, l’année d 
été consigné que 86.856 
passé.

Durant les neuf moi 
octobre 1934, Ontario a 
porcs, chiffres à compare 
•pour 1933; une diminuti 
l’an dernier.ton Sur les 86856 porcs e 
tembre. 30.95% ont ét 
lect”, 51.75% bacon et 1 
84% de la production c 
catégories.

AGNEAUX ET M

Nos expéditions de mo 
une diminution sur 193 
pour septembre 1934 soi 
jets contre 34600 pour le 
dant de l’an dernier, 71 % 
et moutons ont été class 
mières catégories.

Chez nos voisins de 1 
également diminution, 
sujets, cependant 84 
agneaux et moutons ont 

% les bons.
Nous donnons ci-apr 

comtés qui ont expédié 3 
durant le mois de septe 
les comtés d’Arthabaska 4 Châteauguay, Hunting (00) Cartier, Lac St-Jean, I 
tiac, Rouville, Sheffor 
Stanstead et St-Hyacint

112 R.B., G. W Grant
247- LU , G. s. Taylor...............
113— K.B.. G. W. Grant.. .:...
Ill R.B., G. W. Grant
245 1)1 , \. G. Taylor .

18- R.B, A J. Urguhart.........

.. 33.6 30
... 32.4 30
.31.5 29
.... 31.5 29
. . 30 6 30

29 9 26

au

Stadium de Montréal
Autre drame à Québec.— Un employé 

de M. Frs. Nolin, propriétaire d’une 
fabrique de tuyau de drainage à la 
Petite-Rivière, près Québec froissé d’une 
réprimande de son patron perd le con­
trôle de ses nerfs et frappe M. Nolin à la 
tête avec un marteau.

Le prévenu résiste aux policiers ve­
nus 1 arrêter en tirant plusieurs coups de

vermine, il faut l’en débarrasser le plus 
tôt possible.

Un bon remède est. le suivant:
On prépare dans une bouteille un me 

lange de pétrole et d’huile de lin à par­
ties égales. Avant l’emploi, on agitera 
bien, la bouteille, afin d’obtenir und

Ime CONCOURS DE PONTE CAN ADITY, 
TEST A LA FERME EXPÉRIMENTAL €

A OTTAWA, ONT.
Total r-.tà

du 16 au 20 Janvier 1935
Le plus gros événement avicole 

de l’année au CANADA.
L'occasion par excellence pour 

la vente des produits avicoles au 
Canada
Pour entrées et liste de prix écrire à

E. T. JEFFREY.
Gérant.

600 rue Chatham, Montréal
VENEZ EN FOULE

Earquet Propriétaire et Race 1 
i Sta. Exp. La Ferine. B P.R 

ta Exp. Kapuskasing..
3 Sta. Exp. Kapuskasing 
+ A..J Urquhart.
5 R. W. Kettles . . .
6 Frank Teasdale.
7 W. S. Hall..
S K. Slacer.
:) J H. Thompson /........

10 (A Robertson & Son:
11. G. w Grant
12 A. H. Dickinson .
13. A P. R. Dunlop . . W W
14. Fisher P. Farm ..
15 M. C. Wallace.................R.I.R
16. Mme. C.H. Moore
17. Manor Farm °.... T.. S
IS W S. Hall . . . W 1.
19. R. J. Steele ...
0. R. Haycock. . .
21 Alex. McLean................
32. Manor Farm..................
3 Philip, Henrich..*. ..
24. G. S. Tayler...,
15. F.-C. Evans................., 
26. Reliable Farm...............

181
143
149

143.0
125.7
116.3
133 0
59.9
511
61.8

1635
44.1
23 2

183.7
9 3

119.3
204.6
101.9
62 5
395
88.7
70 5
357
500
72.0
706

leu. lange aussi intime que possible.
Omer Lambert l'auteur de cet atten- Au moyen d’un chiffon de laine,bien 

tat qui aurait pu avoir des suites encore imprégné de ce liquide, on frotte éner 
plus sérieuses a été quand même mal- giquement le corps de l’animal, aux en- 
Irisé par les policiers et logé à la prison droits où se tient la vermine.
en attendant son procès. Le prévenu a Les bons résultats ne se font pas at- 
plaidé non coupable. Les blessures de tendre et les animaux, une fois déban- 
M. Nolin, qui fût transporté à 1‘hôpital 4- 11--4
n ont pas été trouvées graves heureuse-

128

TO 
76 

177 
61 
26 

174
15 

146 
235 
132
Si
42 

120
90
14

rassés, semblent revivre, ils connaissent 
à nouveau le repos et leur productivité 
est augmentée.

On pourrait également essayer le re 
mède suivant. 11 nous est communiqué 
par un de nos membres, qui nous dit en 
avoir obtenu toujours les meilleurs rê- 
sultats.

ment.

Les relations entre la Yougoslavie et 
la Hongrie continuent d’être tendues 
presqu à l’extrême. La Yougoslavie a 
déporté à l’aide de ses troupes, en terri­
toire hongrois 27000 personnes de na­
tionalité hongroise qu’elle ne veut garder

73 
90
88

242 228.3x
237 2245

Fruits et Légumes Il consiste en une solution de créole-
ne: i décilitre dans 5 litres d’eau. Au 
moyen de cette solution, il lave les ani. 
maux à la tête, au cou, en un mot, aux 
endroits où i”

dans son pays. Les conséquences de ce 
conflit pourraient être sérieuses. La
Hongrie a protesté auprès de la Société endroits où se tiennent ordinairement 
des Nations contre le traitement infligé ‘ les parasites. 11 insiste sur ce qu’il faut 
à ses nationaux. La Société des Nations bien mouiller la peau et ne pas se con- 
devra intervenir. . tenter d’humecter les poils. Il faut éga-

* * * lement détacher les croûtes occasion-

Les arrivages de fruits et légumes ont 
été plus forts, au cours de la semaine qui 
8 est terminée le 6 décembre, que durant 
la semaine précédente, soit 191 wagons 
contre 164. 11 est arrivé, en effet, 56 
wagons de pommes, 65 de pommes de 
terre, un d’oignons, 10 d’autres fruits, 
25 de légumes assortis, 10 de bananes, 
24 de fruits tropicaux.

Sur 65 wagons de pommes de terre 
reçues à Montréal, la semaine dernière 
il en est venu quinze de 1T le Pr.-Edouard 
17 du Nouveau-Brunswick et trois de la 
Province de Québec. Les prix en cours 
à Montréal sont restés au même niveau 

■ que la semaine.précédente. En fait, les 
Montagnes Vertes de I.T.P.E. No 1. 
obtenaient 45 à 50c, celles du N.-Bruns- 
wick 40 à 45c et de Québec 35 à 40c.

8 5.7
35 29.027. .J.-C. Tweddle................

28. R .1 Penhall... .
29. M. Shantz & Sons....
30. A. E. Shank & Son .
31. Ferme Exp. Ottawa.... B P R
32. Ferme Exp. Ottawa ..
33. Wm. Lapointe..............
84 R. .J Rene de Cotret .
35 las Winter

Total.

04
51

177 
139'
186
126
138
98

78.7
40.9

159 8
126.1
178.1
93.0

119.0
84.1 M. J.-S. Royer, homme d'affaires bien 

connu de la cité de Québec a été nommé 
membre de la Commission des Concor­
dats agricoles pour représenter les créan-

nées par les poux.
Il parait que la vermine périt imméx 

diatement de l’attouchement de cette 
solution.

Il est cependant nécessaire, après ne 
couple de jours, de renouveler le 1slage, 
afin de tuer les parasites qui auraient 

' résisté au premier traitement, ainsi que

2934 399

SURMENAGE
le suis éreinté.
Tu n’as pas dormi? -
Oui, j’ai rêvé que je trayallais IN AVANCE

Eh bien! .Mme Milton, votre fille fait-elle des 
progrès sur le piano.

—J’vous eré... son maître jouait hier un mor- 
ceau avec elle et lui disait "Vous êtes de trois mes- 
res en avance".

< CONCOURS de PONTE de POUEST de QUEBEC 
Semaine finissant le 5 décmbre 1934

Fous la direction de lu Station Expérimentale
DOMINION de LENNOXVILLE

ceux qui entretemps seraient sortis des 
œufs.

Le remède est très simple. Une dé­
pense minime et un peu de peine suffi­
raient à débarrasser nos animaux do 
mestiques des hôtes nuisibles qui vien. 
nent les torturer. Que nos membres fas- 
sent l'expérience!

Total Total
Oeufs PointaParquet - Propriétaire et race

j Riverside P. Farm. : 1 CSB
2. G. K. Campbell.
3 Arthur Préfontaine.
4. Arthur Dupuis., 
5. C. Drummond.............. ’
6 Adélard Fortin.............
. ( ouv Coop. Marieville 

(J.-R. Carreau).
S W. M. Oliver...
W. H: R.Drew

10 W. M. Oliver.
11 *A • ( :naedinger
12. Ormstown Co-Operative “ 

Hatchery W. W. Elliot
13 C. ( 00)6 atit Ormstown 

(Taylor Bros) ........*
14 S. C. Billings.........•
15. C. R. Waldron...............
16. Mrs. Alex. MacKay.
17. Mrs. L. H Parker.........
18. Sta. Exp. La Ferme...
19. Couv. Coop. Papineau.

(Etienne Rioux). ■*
• 0 Riverside P Farm . LB C.S

86 
120 
131
101

84.7
98.4

120.5
84.0

189 X167.0
149

133 
122
118 
25

130

209

9 
20 
50 
91
16 

119

36 
0

120.8

$6.95 114.08.2 Cabane à porcs pour tou-P.R.1
22.2

116 9

164 h

tes les saisons
suite du dernier couvert;

13.1 vent des portées faibles. Il est bien rare 
50.8 en fait que le porc de plein air souffre 
51.3 de shumatismes et d’impotence. Les 
88.0 animaux reproducteurs de tous les 

. âges se plaisent dans cette vie de semi 
26.3 plein-air, le froid de l’hiver est bost- 
_coup moins nuisible pour le jeund- 

1854 1567.5 mal que le manque de protection contre 
CONCOURS DEPONTEDE LTSTDE QUEBEC dich: On trouvera details compute
Semaine finissant le 5 décembre, 1934. sur la cabane à porcs des quatre sais

Is Direction de la Station Expérimentale sons ainsi que des illustrations et speci- 
Sic-Anne de la Pocatière, Qué. fications et une liste du bois de cons-

truction requis pour construire une 
cabane à porcs pour toute l’année, dans 
la circulaire No 78, publiée par le Minis­
tère fédéral de l’Agriculture.

226.1

Livré à votre 

station

Filer votre laine 
avec notre rouet “Che­
viot” entièrement fa­
briqué de bois franc, 
vendu complet au 
prix exceptionnél ci- 
haut, et livré à votre 
station.

Adressez argent avec 
commande, condition 
essentielle pour ce bon 
marché extraordinaire.

Varennes,8,944Ibsde1 
lbs de gras ou 39334 11 

Annie Veeman Pauline
& Fils, St-Hermas. < 
de lait à 3.52%. 303 
37834 lbs de beurre.
En ajoutant à cette li 

de la ferme Raymond 
avons publié les recor 
numéro du 29 novembre 
au total de 43 sujets de 
Québec. 9 se sont qualif

Ontario en compte 13 
9, les provinces de la 1 
Colombie Anglaise 25.

Le concours s’est ouvert le 1er novembre et se 
continuera pendant 51 semaines.

n , n ., - Total PointsParquets—-Propri7taires et race Oeufs à date
- 2. Tayler S. G................... L.B.C.S. 208

6. Couv. Coop. Montmagny P.R.B. 92
7. Sta. Exp. Lennoxville... ′ 156
8. Sta. Exp. Kapuskasing: ' 12

74 
182

75.6 ____ ,______________ . _______________
109.7
58.1 ciers, M. Albert Rioux, président de

148.9 l’U.C.C. devra sauvegarder les intérêts
90.1 des agriculteurs. L’hon. juge Ls-J. Lo-0.0 ranger de la Cour Supérieure est aussi
46.9 nommé membre de la Commission avec
49.4 M. Alb. Sauvage de Montréal qui rem- 

9S6 819 s plira la charge de régistraire de la Com­
mission.

9. Sta. Exp. La Ferme....
10. Sta. Exp. Ste. Anne. . . “
11. Sta. Exp.Ste-Anne........"
12. Sta.Exp. Ste-Anne,....*
13. Sta. Exp. Ste-Anne........*'•
14. Slacer Kenneth.,..,..."
15. J. F Retendre ................ us

125 
13 
0

59 
65
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RACE HOLSTEIN

Qualifications au livre 
d’Or pour octobre 1934

le vous inquiétez pas de 
votre hernie!
Pourquoi vous tourmenter 
et souffrir plus longtemps 
avec votre hernie ? Rensei- 
gnez-vous au sujet de mon 
invention. Elle apporte 
aise, confort, et joie en trai- 
tant et soulageant des mil­
liers de personnes atteintes 
d'hernies gênantes. Les 
Coussins à Air lesquels 
rassemblent et joignent les

ux chez les 
naux domestiques

La saison de repos . 
de l’apiculteur

Les travaux du rucher sont terminés, 
les abeilles ont reçu leurs provisions de 
nourriture, elles sont confortablement 

■ emballées dans leurs quartiers d’hiver et 
n'exigeront plus d'attention avant le 
printemps prochain. L’apiculteur aura’ 
donc beaucoup de loisirs pendant les 
quatre ou cinq mois qui vont suivre, à 
moins qu’il nait dautres occupations. 
Celui qui a des loisirs, cependant, ne 
devrait pas perdre son temps pour cela, 
car il y a bien des façons de l'utiliser 
avantageusement. Il y a en automne et 
en hiver des conventions et des cours

UN HOMME DE 250 Ik
EN PERD 20pas rare que nos animaux 

es aient à souffrir des poux, 
nine est parfois en telle abon- 
l’une ou l’autre partie de leur 
les pauvres animaux ne con- 

lus de repos, qu’ils dépérissent 
r santé laisse à désirer.
ement la cause doit être cher- 
: une hygiène défectueuse de 
Sur des animaux bien soignés, 
i bien propre, on ne rencon- 
rarement des poux, et e—re 

r ne sera que de courte e. 
lieu où se trouveraient la ces 
sirables, ne leur convient pas 
fuge et ne favorise pas leur * 
on.
ni aime ses animaux domesti- 
ui veut conserver leur santé, 
oye» les moyens aptes à coin» -1 
tout temps la vermine. Un 

urs moyens, à cet effet, est 
ation de la peau en état cons- 
opreté. Pas un jour, pour ainsi 
loit se passer sans qu’on pei- 
u’on brosse; au besoin on la» 
•au. De cette façon on évitera 
n des parasites.
gré toutes les précautions pri- 
e nos animaux est atteint de 
il faut l’en débarrasser le plus 
le.
remède est le suivant:
are dans une bouteille un me- 
pétrole et d'huile de lin à par» 
s. Avant l’emploi, on agitera 
outeille, afin d’obtenir undase 
si intime que possible. h 
yen d’un chiffon de laine,bien 
de ce liquide, on frotte éner 

t le corps de l’animal aux en- 
se tient la vermines
ns résultats ne se font pas at-

les animaux, une fois débar 
mblent revivre, ils connaissent 
u le repos et leur productivité 
ntée.
arrait également essayer le re 
vant. Il nous est communiqué 
e nos membres, qui nous dit en 
enu toujours les meilleurs ré» 
iste en une solution de créoli- 
ilitre dans 5 litres d’eau. Au 
3 cette solution, il lave les an» 
a tête, au cou, en un mot, aux 
où se tiennent ordinairement 
tes. Il insiste sur ce qu’il faut 
iller la peau et ne pas se con» 
humecter les poils. Il faut éga» 
détacher les croûtes occasion- 
es poux.
ît que la vermine périt immé 
t de l’attouchement de cette

cependant nécessaire, après ne 
jours, de renouveler le 180, 

tuer les parasites qui auraient 
1 premier traitement, ainsi que 
entretemps seraient sortis des

nède est très simple. Une dé- 
nime et un peu de peine suffi- 

débarrasser nos animaux do» 
s des hôtes nuisibles qui vien- 
torturer. Que nos membres fas- 
érience!

Classe adulte 365 jours Il parait 10 ans plus jeune
"Il y a environ trois mois". écrit un 

correspondant, "je pesais 250 livres. Je 
commençai à prendre des Sels Kruschen 
et perdis 20 livres en un peu plus de 
deux mois. Je ne me suis pas porté mieux 
depuis des années, ma démarche est 
d’une souplesse étonnante et mes amis

Kathleen Écho. Propriété de Mme A.- 
B. Colville, St-Henri de Mascouche 
Qué., a produit 20,913 lbs de lait à 
3.36%, 704 lbs de gras ou 88,0 lbs de 

parties rompues comme un beurre
C.E.Brooks, Inventeur membre cassé. Pas d’é- CC » , A « 2 : C+

lastique désagréable ou Marie II Qyne Posch. Métairie St- 
coussin. Pas d’onguent ni emplâtres. Durable et 
bon marché. Nous envoyons sur essai pour le prou­
ver. Gare aux imitations. Ne sont pas vendus dans 
es magasins, ni par agents. Ecrivez aujourd’hui 

pour informations envoyées gratuitement dans 
enveloppe unie scellée.
H C. BROOKS, 339 State St., Marshall, Michigan.

Joseph, Nicolet, Que., 20,011 lbs de 
lait à 3.16%,633 lbs de gras on 79114 
lbs de beurre.

Classe 3 ans 365 jours

me disent que je parais dix ans plus 
jeune. Je serai désormais "toujours un 
adepte enthousiaste des Sels Kruschen,"abrégés dont on peut profiter et Ton fera __ _____ ....

bien d'assister autant que possible à —J. McC. 
toutes ces réunions, car on y recueille 
toujours de nouvelles idées qui peuvent 
être utiles, quelque expert que l’on soit 
dans l’art d’élever les abeilles. C’est

Rosette Kengerweld.--Médéric Robil- 
lard, St-Cuthbert. Qué., 16,580 lbs 
de lait. 3.89%, 645 lbs de gras ou 
80614 lbs de beurre.

Classe adulte — 365 jours
Caillette DeKol:—Ludger Lamontagne. 

La Durantaye, Qué., 16,405 lbs de 
lait, 3.92%, 643 lbs gras ou 80334 
lbs de beurre.

Bellerose Couture.—Propriété de Sa­
muel Marcotte, Cap Sante, Qué., 
15,120 lbs de lait à 3.94%, 595 lbs de 
gras ou 74334 lbs de beurre.

Kruschen renferme exactement six 
sels mélangés dans les proportions vou» 
lues pour vous garder constamment enClassification des ani­

maux vivants expédiés 
en septembre

bonne santé. Les Sels Kruschen débar 
rassent l’organisme des matières toxi­
ques qui, si elles ne sont pas expulsées 
régulièrement, peuvent causer rhumatis­
me et autres malaises. Et de là sorte, 
la nature n’est pas obligée d’éliminer ces 
matières en les transformant en tissus 
graisseux, qui constituent ensuite un 
ennui d’un autre genre.

peut-être un peu ennuyeux parfois que 
d’écouter des discours officiels, mais les 
discussions amicales et libres qui suivent 
généralement les dicours sont extrême­
ment utiles et donnent souvent de très 
bonnes suggestions. Il y aura aussi des 
réunions d’organisations locales et l’on 
peut aider au succès de ces organisations 
en ÿ assistant. Il y aura également les . 
conventions des sociétés provins les. 
qui sont importantes parce qu’on y dis­
cute les problèmes qui affectent l'indus­
trie apicole de toute la province où l’on 
demeure. Enfin quelques-uns des collèges 
d’agriculture donnent des cours abrégés 
qui sont spécialement utiles pour les 
débutants, mais souvent aussi pour les 
apiculteurs de profession. Le 17 décem­
bre, un grand Congrès international 
d’apiculture doit être tenu à Valdosta, 
Georgie. Ce sera l’une des plus grandes 
réunions d’apiculteurs qui se soient 
jamais tenues en Amérique, et tous ceux 
qui le peuvent devraient y assister. Sans 
doute, ces conventions et réunions n’ab­
sorberont pas tous les loisirs, mais il y a 
beaucoup de publications intéressantes 
et utiles et l’on pourra passer avec profit 
bien des heures à lire des livres, des bul­
letins et des journaux sur lesquels on 

* avait à peine eu le temps de jeter les
yeux pendant l’été. Enfin, n’oublions 
pas non plus que l'hiver fournit une 
excellente occasion de mettre tout le 
matériel en bon état de fonctionnement 
avant le commencement de la saison 
active de 1935.
C.-B. GOODERHAM, Apiculteur du Do­

minion

BÊTES A CORNES

Nos expéditions pour le mois de sep­
tembre se sont élevées à 2038 têtes con- 

- tre 2682 sujets pour le même mois de
* 1933.

Nous sommes en avance sur l’année 
dernière, cependant, pour les neuf pre­
miers mois de janvier à octobre, avec 
17587 tètes à rapprocher de 16498 pour 
la même période l'an dernier.O PORCS

Nos expéditions au cours’de septem­
bre indiquent une augmentation d’au- 
delà de 2000 porcs sur l’an dernier. 
Les chiffres exacts sont: 12090 têtes pour 
septembre 1934, contre 9811, pour sep­
tembre 1933,

Pour les neuf mois de janvier à octo­
bre, nous avons consigné aux cours à 
bestiaux et aux saleurs 54534 porcs con­
tre 40387, soit une augmentation de 
35% près.

Sur 1290 sujets, 14% passent "Se- 
lect", 34.85% bacon et 26.28% bou­
cher, autrement dit 75% de nos porcs 
expédiés durant ce mois se sont classés 
dans les meilleures catégories.

La province d'Ontario montre une 
■ diminution encore pour le mois de sep­

tembre. Contre 107.455 sujets expédiés 
en septembre, l’année dernière, il en a 
été consigné que 86.856, en septembre

et augmenter la quantité de sel jour- 
nalière. Ces moyens réussissent dans la 
plupart des cas et ils peuvent être com­
plétés en donnant pour quelques jours, 
à la place de l’eau. du thé de graine de 
lin, ou encore, en donnant de la melassé 
sur le foin ou dans les concentrés.

Si, en dépit de toutes ces mesures, la 
constipation persiste avec opiniâtreté, 
le vétérinaire pourra donner de l’huile 
de paraffine, ou bien administrer un 
lavage d'estomac.
(Bulletin No 107—Ministère de l’Agri­

culture- Québec).

Classe 3 ans
Paula Pontiac Faforit:—Stan. Lafram- 

boise, Ste-Scholastique, Qué., 13,593 
Ibs de lait à 3.45%, 469 lbs de gras ou 
58614 Ibs de beurre.

Des Monts Abbekesk Princesse:—Institut 
Agricole d’Oka, La Trappe, Qué., 
12,708 lbs de lait, 3.68% ou 468 lbs 
de gras, 585 lbs de beurre.

Montvic Baroness.—J.-B. Macaulay, 
Hudson Heights, 11,248 lbs de lait à 
3.74%, 421 lbs de gras ou 52634 lbs 
de beurre..

Princess Colantha Montvic.—Emile Jo- 
doin, Varennes, Qué., 11,339 lbs de 
lait à 3.34%, 379 lbs de gras ou 47334 
lbs de beurre.

Thérèse Inka Brookholm.--Séminaire 
Ste-Thérèse, Ste-Thérèse, Qué., 10,- 
839 lbs de lait à 3.43%, 372 lbs de 
gras ou 465 lbs de beurre.

Olivia C.O.P. de Mastai.—-Hôpital St- 
Michel Archange, Mastai, 10,192 
lbs de lait à 3.46%,353 lbs de gras ou 
44134 lbs de beurre.

Classe adulte-- 305 jours
Pearl Cornucopia Alcartra.— Amédée 

Gagnon, St-Michel, 13,416 lbs de lait 
à 3.21%, 431 lbs de gras ou 53834 lbs

Nouvelles en abrégé
N’écoutant pas l’avis.de son médecin 

qui lui avait interdit de sortir de chez 
lui, M. Jean-Marie Nadeau, âgé de 
22 ans, qui vivait avec sa mère Mme 
Georges Vachon, de St-Joseph de 
Beauce, malade depuis une-couple de 
jours, s’est jeté en bas du pont de 
St-Joseph dans la rivière Chaudière.

On a retrouvé le paletot du jeune 
Nadeau, mais en dépit de recherches 
très actives il a été impossible de. trou­
ver le corps de la victime.

2
passe.

Durant les neuf mois de janvier à 
octobre 1934, Ontario a fourni 851,767 
porcs, chiffres à comparer avec 981,301 
«pour 1933; une diminution de 13% sur 

. l’an dernier.
ISur les 86856 porcs expédiés en sep- 
*tembre. 30.95% ont été classés "Se- 

lect”, 51.75% bacon et 12% boucher ou 
84% de la production dans les bonnes 
catégories.

AGNEAUX ET MOUTONS

Nos expéditions de moutons montrent 
une diminution sur 1933. Les chiffres 
pour septembre 1934 sont de 28131 su­
jets contre 34600 pour le mois correspon­
dant de l’an dernier, 71 % de nos agneaux 
et moutons ont été classés dans les pre­
mières catégories.

Chez nos voisins de l’Ontario il y a 
également diminution d’environ 3000 
sujets, cependant 84% des 25566 
agneaux et moutons ont été classés dans 

1 les bons..
Nous donnons ci-après la liste des 

comtés qui ont expédié 300 porcs et plus 
durant le mois de septembre. Ce sont 
les comtés d’Arthabaska, Bagot, Brome, 
Châteauguay, Huntingdon, Jacques- 

) Cartier, Lac St-Jean, Mégantic, Pon- 
'tiac, Rouville, Shelford, Sherbrooke.

Stanstead et St-Hyacinthe.

Constipation chez 
les bovins

de beurre.
Fleurette Duchesse.—Ecole Moyenne 

d’Agriculture, Rimouski, 11,635 lbs - 
de lait à 3.60%, 420 lbs de gras ou 
525 lbs de beurre.

Classe 4 ans
Princesse Pontiac Korndyke. Amédée 

Gagnon, St-Michel, 13,709 lbs de lait, 
à 3.28%, 451 lbs de gras ou 56334 lbs 
de beurre.

Pearl Alcartra Rag Apple.-Du même 
troupeau, 12,362. Ibs de lait à 3.44%, 
426 lbs de gras ou 53236 lbs de beurre.

Classe 2 ans
A imable Pietje Inka.— Amédée Gagnon, 

St-Michel, Bellechasse, 10,632 lbs 
de lait à 3.46%, 368 lbs de gras ou 
460 lbs de beurre.

Adulte - Subdivision (B)
Jessie Mancena Francy.—Fred Cowan, 

Huntindgon, Qué., 10,704 lbs de lait 
à 4.19%.448 lbs de gras ou 560 lbs de 
beurre.

Classe 3 ans

L'augmentation des salaires des bû- 
cherons représente jusqu'à 11.6% de 
plus que l’an dernier dans certains cas, 
déclarait M. W. W. McCaffrey, mem­
bre de la Commission des opérations 
forestières.

Les salaires actuels varient de $30. 
à $65. par mois en plus de la pension.

La Commission ne continue pas moins 
son travail et multiplie ses efforts pour 
améliorer davantage la situation des 
travailleurs de la forêt.

On dit qu'une vache est constipée 
quand les excréments sont expulsés 
avec difficulté, ou en petite quantité, 
ou qu’elle n’en expulse pas du tout.\

Tout éleveur sait que chez la vache 
laitière, les matières fécales, durant 
l’hiver doivent se rapprocher autant 
que possible de l'état qu'elles présentent 
au régime d'été. Cette liberté des intes­
tins est nécessaire à une bonne produc- 
tion, et, pratiquement, elle est réalisée 
par l’administration journalière de sel.

On sait que, pour la bête aussi bien 
que pour l’homme, la constipation 
est nuisible parce que certaines subs­
tances toxiques contenues dans l'intes­
tin ne sont pas éliminées et produisent 
ce que l'on appelle de l’auto-intoxica­
tion.

Quand la constipation existe depuis 
un certain temps, on remarque une 
diminution de la production laitière, une 
diminution de l’appétit, une modifica­
tion dans l'aspect de pelage qui.devient 
sec.

L’évacuation des fèces est rare et les

ne à porcs pour tou- 
tes les saisons
nite du dernier couvert;
portées faibles. Il est bien rare 
ue le porc de plein air souffre 
atismes et d’impotence. Les 

reproducteurs de tous les 
plaisent dans cette vie de semi 
, le froid de l’hiver est bost- 
fins nuisible pour le jeundu- 
le manque de protection contre 
ur intense pendant l’été cana- 
n trouvera des détails complets 
abane à porcs des quatre sai­
si que des illustrations et spéci- 
et une liste du bois de cons- 
requis pour construire une 

: porcs pour toute l’année, dans 
lire No.78, publiée par le Minis- 
ral de l’Agriculture.

NOUS ACHETONS 

FOURRURES 
VERTES 
de toutes sortes 

et payons les plus hauts prix du 
marché suivant la qualité. 
Envoyez-nous vos fourrures vertes 

Nous vous ferons une offre et * 
garderons les peaux jusqu’à votre 
acceptation du prix. 

DEMANDEZ ETIQUET­
TES D’EXPEDITION:

Macdonald Queen Beauty.- -Collège 
Macdonald, Sté-Anne-de Bellevue,
11 388 lbs de lait à 3.37%. 384 lbs de matières fécales présentent un aspect 
gras ou 480 lbs de beurre. variable. Le passage de fumier couvert

de mucus pourrait être un symptôme 
Classe 2 ans alarmant, en ce sens qu’il pourrait indi-

Het Loo inka Keyes. —RR. DD. Con- quer une inflammation de l’intestin.- - - -- - - Comme causes prédisposantes à la 
constipation, on peut citer: un régime 
alimentaire trop sec, ou l'absence dans la 
ration de tout aliment succulent, le man-

Varennes,8.9441bsde lait à 3.52%,315 
lbs de gras ou 39334 lbs de beurre.

Annie Veeman Pauline.—Art. Daoust
& Fils, St-Hermas. Qué., 8,589 lbs 
de lait à 3.52%. 303 lbs de gras ou 
37834 lbs de beurre.
En ajoutant à cette liste les 14 sujets 

de la ferme Raymondale, dont nous 
avons publié les records dans notre 
numéro du 29 novembre, nous arrivons 
au total de 43 sujets de la province de 
Québec. 9 se sont qualifiés en octobre.

Ontario en compte 137 les Maritimes 
- 9, les provinces de la Prairie 27 et la

Colombie Anglaise 25.

grégation. Stratmore, Qué., 11,060 lbs 
de lait.à 3.25%, 360 lbs de gras ou 
450 lbs de beurre.

/Macdonald Korndyke Nancy Inka.— 
Collège Macdonald, Ste-Anne-de-Bel- 
levue, 8,985 lbs de lait à 3.77%,339 
lbs de gras ou 42334 lbs de beurre.

Minette Wayne de la Présentation.—Lu­
cien Blanchette, La Présentation, 
9,323 lbs de lait à 3.60%, 336 Ibs de 
gras ou 120 lbs de beurre.

Ida Midnight Montvic.- Emile Jodoin, 
(Suite à 12 colonne précédente)

que de sel. le manque d’eau, etc.
Quand il y a lieu d’intervenir contre 

la constipation, au lieu d’employer 
la vieille méthode d'administrer une 
dose massive de sel à médecine ou de 
sulfate de soude, ou l’huile de lin, il 
vaudrait mieux commencer par modifier 
la ration en donnant des aliments succu- 
lents, des barbotages de son. du tour­
teau de lin des racines ou de l’ensilage.

Holt.RenfrewGQ,'. Albert Rioux, président de 
devra sauvegarder les intérêts 

ulteurs. L’hon. juge Ls-J. Lo- 
e la Cour Supérieure est aussi 
nombre de la Commission avec 
Sauvage de Montréal qui rem- 
harge de régistraire de la Com-

35 rue Ruade Québec

Texte détérioré
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Les “Black Horses’’ à nos expositions
Le Succès est 

avec le:
chute, et sortit deuxième, dépassé seule 
ment par "Cyalet", à l’Exposition Na-

Les "Black Horses", ce groupe remar­
quable de 30 étalons percherons appar­
tenant à la Brasserie Dawes, de Mont­
réal, qui les met à la disposition des 
cultivateurs de la province de Québec 
pour fins d’élevage et pour l’améliora­
tion de la rache chevaline, viennent de 
terminer une autre extraordinaire sai­
son d’exhibition. Ils ont en effet pris 
part à 22 expositions différentes et s’y 
sont couverts de lauriers.

Encore une fois, c’est "Captivator" nale. de Toronto.
qui s’est assuré les plus beaux succès en "Rookwe-d Granite", grand cham- 
remportant, pour la troisième année con- pion à Chicago en 1931, fut de nouveau 
sécutive, les grands championnats à grand champion et premier de sa classe à 
l’Exposition Nationale Canadienne, de Sherbrooke, l’été dernier. A Québec.
Toronto; à l’Exposition du Canada Cen- il fut deuxième de sa classe, devancé
tral. d’Ottawa; à l’Exposition d’Hiver, seulement par ‘‘Kingston”.
d'Ottawa, et à l'Exposition Western, de “Marq. Il" fut premier de la classe
London. Ont. Il gagna aussi le cham- des ‘‘trois ans" et champion junior à
pionnat à l’Exposition d’Hiver de Sher- l’Exposition d’Hiver, de Sherbrooke; il 
brooke, ainsi qu’aux expositions de St- gagna aussi un prix spécial à Brome et 
Hyacinthe, de Granby et de Dorval. sortit troisième de sa classe à l’Exposi- 
Il se classa premier de la catégorie tion Royale d’Hiver de Toronto, ains 
senior à chacune des dix expositions aux- qu’à Ste-Scholastique.
quelles il participa. Au nombre des "Condo", un autre cheval de trois 
autres récompenses qui lui furent encore ans, prit la tête de sa classe à Québec, 
décernées, il faut mentionner les titres tandis que "Lav Seno", âgé de deux ans, 
de premier comté, premier de six comtés, remporta le premier prix de sa classe à 
champion percheron à St-Hyacinthe; Dorval, le deuxième à London, ainsi 
Champion percheron à London; cham- qu’à l’Exposition d’Hiver, d’Ottawa, 
pion senior à l’Exposition Nationale et le troisième à l’Exposition Nationale, 
Canadienne, de Toronto, à l'Exposition de Toronto.

Au nombre des autres “Black Hor- 
ses" primés, il y eut encore “Jupiter", 
"Brutus Jr.", "Prince", "Carlos”, "Irida 
Boy’s Buster”, “Jonah”, “King”, “Don 
Pedro”, “King Laet” et “Joliet II".

Les percherons de la Brasserie Dawes 
ont aussi gagné plusieurs prix de groupe. ( 
dont ceux pour le meilleur groupe de' 
trois, à Québec; pour le meilleur groupe 
de cinq à l’Exposition Nationale, de 
Toronto; et pour le meilleur groupe de

tionale, de Toronto, à l'Exposition du 
Canada Central, d’Ottawa, et à l’Expo­
sition de London, Ont. Il décrocha 
aussi deux autres prix à Dorval.

“Monarch’s Laet” fut grand cham-

Teintures Di
Les ménagères savent de 
qu’elles sont sûres d’obteni 
les Teintures Diamond qu’ 
Les teintures Diamond e 
plus grande quantité de 
colorante. C’est pourqu 
Diamond sont si souvent, 
riches! Pas de barriolages 
Procurez-vous la beauté q 
Diamond peuvent donner 
robe et à vos décorations 
les couleurs permanentes 
bouillage. Et quand vous 
de jolies teintes pâles, sa 
ployez les nouvelles Tei 
Dans tous les magasins, 1 

Diamond
FAITES EN CANA

Meilleures parce que 1 
pures anilir

Derrière chaque suc-
riil @ pion et premier de sa classe à Valley- 

field, deuxième à Ormstown, quatrième 
à l’Exposition du Canada Central, d’Ot­
tawa et cinquième à l’Exposition Natio-

cursale les ressources

entières, l’organisation et 

l’expérience de route l’ins-
Montréal titution.

BANQUE DE MONTRÉAL 
k Fondée en 1817 /
SERVICE DE BANQUE MODERNE ET EFFICIENT 

.... fruit de 117 années de
fructueuses opérations....3

TRIBUNE LIBRE
A.C. 589 Où s’étab

d'Hiver, d'Ottawa, à l’Exposition Roya­
le d'Hiver, de Toronto, et à l'Exposition 
d'Hiver, de Sherbrooke.

Après “Captivator", c'est "Cyalet" 
qui s’est le plus distingué parmi les 
“Black Horses" exhibés aux expositions

Dans nos càmpagnes 
tion que se posent des m 
cultivateurs.

Pour la plupart ils ne 
souffre.

En ville, c'est un peu
Avec cette différence, 

pour des milliers c’est 1 
faire vivre ces citadins.

Pour les uns comme I 
la grande question c’est 
vie pour se loger, s’habil 
et se nourrir à ses dépe: 
pour fonder un foyer et 1 
soi une compagne.

Comment y arriver ?
Pour la presque totalit 

il n’est que deux façons d 
en retirant un salaire, q 
tantôt, gages, rente, inc 
ment, cachet, etc., ou er 
soi-même produire à la 
rées nécessaires à l’entre 
En un mot, récolter ou ga

Et pour des douzaines 
gens ne peuvent gagne 
travail est rare, ils ne p 
parce qu’ils n'ont pas d 
mencer.

Cependant, nous avo 
d’acres de bonne terre a 
coup de ces gens pourra 
produire les principales 
vie.

On nous apprend qu’t 
familles doit partir tout 
de Québec pour la can 
récolter de quoi pour se i 
sans avoir à payer de loy 
fer sans payer tribut au 
bon, de se vêtir sans imp 
étrangers.

Et si nos renseigneme 
ces familles auraient c 
Pascalis, en Abitibi.

Peut-être auraient-ël 
aussi bien, mais mieux c

Pascalis est située au 
terre, arrosé par la rivi 
Tiblemont, le lac Pascal 
le chemin qui de Sennete 
la région où se trou 
Moffatt Hall, Matthews 
vicourt, Vicour, Beaufor 
Le Roy, Buissière, et T

Quant au sol il est c 
terre forte qui produit 
les grains, les foins, les 1 
cages abondants: toutes 
bien réussir.

Ils seront en plein pa 
de pêche, et nulle régi 
vente des produits agri 
supérieur à celui qu’au 
colons.

Où s’établir ? Chez nc 
permettre à nos gens.

J.

Ste-Anne Lord Kyle 24ème classé AA

cette année. Ce remarquable percheron 
de trois ans s’est maintenu en tête de sa 
classe aux cinq grandes expositions où 
il a été montré: à l’Exposition Centrale, 
d’Ottawa, à l'Exposition Nationale, de 
Toronto, à l’Exposition Royale d’Hiver, 
de Toronto, à l'Exposition d’Hiver. 
d'Ottawa et à Lindsay, Ont. A ce der­
nier endroit, il gagna aussi la coupe pour 
le “meilleur cheval sur le terrain".A 
Ottawa, à l'exposition d’Hiver, il fut 
grand champion de réserve, dépassé 
seulement par “Captivator".

“Leo Magnus II", qui a déjà 19 
grands championnats à son crédit et qui 
tient encore un haut rang parmi les 
chevaux primés en dépit de son âge 
s'est assuré la première place dans la 

•classe des chevaux âgés, cette saison, à 
Napierville et Lachute: il s’est classé 
second à Lindsay et Dorval, troisième à 
l’Exposition du Canada Central, à 
Ottawa, et quatrième à l’Exposition 
Nationale, ainsi qu’à l’Exposition Roya­
le d'Hiver, de Toronto.

“Kingston" s’est assuré les titres de 
grand champion et premier de la classe 
des chevaux âgés à Québec et Trois- 
Rivières; premier de sa classe à Napier- 
ville, et troisième à Dorval.

"Dolbert" fut champion à Laprairie, 
deuxième à Valleyfield et troisième à 
Québec, ainsi qu'à Granby.

"Starlight Laget" a, pour sa part, 
obtenu de beaux succès: champion de 
réserve à Granby, il. remporta le pre­
mier prix de sa classe à Ormstown; il 
fut deuxième à l’Exposition du Canada 
Centrale d'Ottawa, à l’Exposition de 
London et à l’Exposition Royale d’Hi­
ver. de Toronto; troisième à l’Exposi­
tion Nationale, de Toronto. Dans la 
plupart des cas, il ne fut battu que par 
d’autres étalons du groupe des "Black 
Horses".

“Darby’s Wonder", un cheval de 
trois ans, fut premier de sa classe à La-

quatre, à Lindsay, Ont.
Depuis qu’ils existent comme groupe, 

c’est-à-dire depuis 1931, les “Black 
Horses" ont engendré plus de 2000 
poulains. Leur bienfaisante influence 
sur le type des chevaux de trait élevés 
au Canada commence déjà à se faire 
Sentir d’une façon qui permet d’antici­
per, pour un avenir prochain, des résul­
tats qui dépasseront même les plus 
ambitieuses espérances.

»

Votre cheval TOUSSE-T-IL? Évitez le SOUF- 
FLE. Donnez-lui ANTI-TOSSA, le meilleur re- 
mède connu. Par poste 85c. Pour toute autre mala­
die, consultation gratuite. Eerivez-nous. The 
General Veterinary Drug. Ltd., Hull, Qué. Établie 
en 1899.

.MANUELoeLINVENTEURGRATISPere: Ste-Anne Lord Kyle 12ème. Classé AA.
Mère: Ste-Anne Primerose; 2 ans: 7849 lbs de lait.
Mère du père: Briery Lass; 22,035 Ibs de lait.
Mére de la Mère: Primerose; 3 ans 17,406 Ibs de lait.

Ce taureau est à vendre; s’adresser à l’Hôtel-Dieu St-Vallier, Chicoutimi.
Nous avons également à vendre des sujets provenant de cet animal.

sur DEMANDE
ALBERT FOURNIER
934 SIE CATHERINE EST MONTRÉAL

OXYMEL
SIROP AU MIEL.—Oxymel. à l’Eucalyptus de­
vrait être essayé dans toutes les familles. Remède 
fameux contre les rhumes, bronchites, coqueluche, 
etc. Procurez-vous-en une bouteille chez votre 
pharmacien ou chez J.-E. Livernois et W. Brunet.

S P E C I A U X 5 
• POUR LES FETES o

Ne laissez pas passer une occasion aussi splendide de vous procu­
rer un service à dîner à des prix aussi bas que les deux spéciaux que 
nous offrons à l’occasion des fêtes.

Toute commande livrée promptement fret payé à votre station 
la plus rapprochée.

Service à diner - 93 morceaux - pour 12 convives

LE “BULLETIN DE LA FERME" 
est imprimé

par "LE SOLEIL", Limitée
Coin St-Vallier et de la Couronne, Québec

Inspection des étalons pour l’année 1935
Semi-porcelaine, teinte ivoire. haute nouveauté, motif floral aux teintes 
les plus jolies: rebord canelé, bordure dorée. Comprenant : 1 
soucoupes ; 12 assiettes > soupe: 12 assiettes à dîner, 12 à dessert; 12 à pain 
et beurre: 1 plat à viande. 1 plat médium. Bol à déchets. 1 crémier, 1 plat à 
légumes avec couvercle, 1 saucier, 1 marinadier, 1 2 platsà fi uits et bol à sucre

01.45 
>lu==

Itinéraire que suivront les inspecteurs du Comité de Surveillance des Etalons de Québec 
du 11 au 14 décembre 1934.

Déc. 11 —Delson ....... ........ ,
“ il—St-Isidore .......................
“ 11--St-Edouard......................
" 11- St-Chrysostôme..............
" 11 Hemmingford..........
"′12 Huntingdon................. ..
′* 12—St-Anicet .......................... .
“ 12- —Howick ......... ..................
′12—Ste-Martine......
* 12—St-Urbain................... ..........
** 13—St-Stanislas .......................
“ 13—St-Timothée......................
′13—Beauharnois
′* 13—St-Philippe “Laprairie”.., 
" 13 — L’Acadie ............................... 
′′ 14—St-Jean.............. 
“ 14—St-Paul.............................
"′ 14—Lacolle..................................

.... Chez J.-E. Cusson
** W. Mercil.........

Hôtel

....Chez R.-T. Brownley.

....′* Thos. Joly...........

.... *• Ant. Quesnel

.... “ R.-R. Ness ....

... ′ Jos. Demers.......

.... “ P. Normandeau.

.P Elz. Roy ..............

.... r* D. Poirier............

.... ′* J.-D. Couillard... 

..,. € A. Binette.. 

. ” Phi. Toupin

.. * M. Lanoue.. ..., 
Hôtel.......................

....Chez T. Dickson...........

.... 9.00 à 9.30 a. m. 
... 9.45 à 10.00 a. m.

10.30 à 11.00 a. m.
1.00 à 1.30 p. m.
2.00 à 2.30 p. I.,.
9.00 à 9.30 a. m. 

,.,. 10.00 à 10.30 a. m. 
,.,, 1.00 à 1.30 p. m.
.... 2.00 à 2.30 p. m.
, .. 3.00 à 3.30 p. m.

9.00 à 9.30 a. m.
,.,. 10.00 à 10.30 a. m.
. . 11.00 à 11.15 a. m.
. 1.30 a 2.00 p. m.

3.00 à 3.30 p. m.
9.00 à 9.30 a. m.

.... 10.00 à 10.15 a. m. 

.... 11.00 à 11.15 a. m.

93, morceaux, expédié franco.
Service à diner. . 93 morceaux, pour 12 convives, Seini-porcelaine blanche 
te. Même assortiment que pre cédent.

93 morceaux, livré franco
avec fine bordure ver- 

$12.95

VERRERIE 60 MORCEAUX
Comprenant 12 verres de chacune des capacités suivantes - 2, 4, 6, 7 et 8 onces. Tous verres à fond 
plat—fin cristal avec motif décoré à l’aiguille. Quelque chose de splendide au prix 0= En 
incomparablement bas de... .... . ............. ................... ..D l

Ces prix strictement pour argent avec commande—Satisfaction garantie.

COMPTOIR NATIONAL

GRATIS 
ou 10 

,e grain clecmieeee Reto 
.‘7 de la
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deau

L’inspection annuelle est obligatoire pour tous les étalons destinés à la monte. Veuillez avertir 
tous les propriétaires dans votre localité. Le permis de 1934 doit être remis aux inspecteurs lors 
de l’inspection.

Comité de Surveillance des Étalons. Sous-secrétaire: J.-J. GAUTREAU.
a160. Marie de l’Incarnation, Québec
ALLEN NOUVEAUTÉS S

w
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Les prophètesTeintures Diamond !
Les ménagères savent depuis longtemps 
qu’elles sont sûres d'obtenir du succès avec 
les Teintures Diamond qu’avec les autres. 
Les teintures Diamond contiennent une 
plus grande quantité de matière aniline 
colorante. C'est pourquoi les teintures 
Diamond sont si souvent, plus vivantes et 
riches! Pas de barriolages, ni ternissures.
Procurez-vous la beauté que les Teintures 
Diamond peuvent, donner à votre garde- 
robe et à vos décorations de maison pour 
les couleurs permanentes foncées par le 
bouillage. Et quand vous désirez obtenir 
de jolies teintes pâles, sans bouillir, em­
ployez les nouvelles Teintes Diamond. 
Dans tous les magasins, 15 sous.

Diamond Dyes
"FAITES EN CANADA

Meilleures parce que plus riches en 
pures anilines

rien fait. Ils en sont sûrs et ils le disent. 
Eux, ils ont encore fait beaucoup moins, 
puisqu’ils n’ont jamais fait autre chose 
que parler.

Si on leur demande de faire ceci ou ce­
la, ils ne prennent pas la peine de com-

, Plus que jamais, derrière la digue, le 
Ilot monte et gronde.

De ses chocs et de ses houles, la pres­
se est pleine.

Partout, on proteste, on se plaint, on 
attaque...et on tache de faire passer 
nos cultivateurs poür les responsables du 
coût de la vie.

A cela, on a répondu des articles et en­
core des articles, on a renversé tous les 
arguments et démontré leur vanité 
qu’importe, on continue.

Mes chers lecteurs, il ne faut ni nous 
étonner, ni nous révolter, ce serait pei­
ne perdue.

Les gens des polders derrière leurs di­
gues. cultivent sans s’occuper du bruit 
que font les flots. Mais ils surveillent 
leur digue.

En agissons-nous ainsi ? Tout est là.
Hélas, je vois autour de moi, à la cam- 

pagne, beaucoup de mécontents.
Loin de moi la pensée de. les attaquer 

ici ni ailleurs.
Le mécontentement s'explique, il s’ex­

cuse. Rien ne nous encourage, rien ne 
nous récompense de nos efforts.

Mais, figurez-vous un peu le cultiva­
teur de derrière les digues, se fâchant 
d'entendre sonner et clamer le flot, s'ir­
ritant de ses bruits et de ses heurts et. 
pour s'en soulager, démolissant sa digue.

Vous vous diriez sûrement que cet 
homme est devenu fou et qu'il est pru­
dent qu'on l’enferme.

Il vous dira: "Je veux démolir cette

Ce sont surtout les mères de famille 
qui saluent avec satisfaction l'appari­
tion du Vicks Va-tro-nol pour le nez et 
la gorge, le nouveau moyen pour aider 
à éviter les rhumes. Employé dès le 
moindre reniflement ou éternuement, 
le Va-tro-nol aide à éviter nombre de 
rhumes et à vous en débarrasser dans

prendre ce qu’on leur veut. C’est un au- 
tre qu’eux. qui le leur demande, donc 
c’est quelque chose de stupide, quelque 
chose de dangereux, quelque chose _____
d'inacceptable et il faut qu'on se libère le compagnon idéal du Vicks VapoRub.. 
au plus tôt des dirigeants tardigrades et le moyen moderne pour traiter les rhu- 
retardataires qu’on a.

Si vous.leur demandiez ce qu’ils fe­
raient à leur place, ils vous répondraient 
peut-être qu’ils ne feraient pas cela., 
mais cela, c’est du négatif, ne pas faire 
cela, c’est peut-être ne rien faire... ou 
bien reculer d'une quinzaine d’années 
pour refaire les expériences que les au­
tres ont faites. ,

C’est démolir la digue, la défoncer, la 
diminuer pour mettre à sa place, on ne 
sait quoi donc, sans doute, rien. rien, 
rien.

. Mes chers lecteurs, il faut aujourd'hui

leurs phases de début. Le Va-tro-nol est

mes. Alliées à quelques règles d'hygiène 
simples, ces deux préparations consti­
tuent le Système Vicks pour Mieux 
Maîtriser' les Rhumes — pour en réduire 
le nombre et la durée .. On trouvera
des détails complets dans chaque paquet 
de Vicks.

qui aurait ôté des sacs de terre au para­
pet des tranchées sous prétexte qu’ils

empêchaient de voir autour de lui.TRIBUNE LIBRE C’est un geste dangereux, cela. 
Ils parlent comme dés livres. . mais il

Où s’établir ? plus que jamais, vous défier des gens qui 
savent tout, .et ne font rien. Ils sont lé­
gion à l’heure qu’il est et le gouverne­
ment n'est pas le seul qu'ils attaquent.

Savez-vous à quoi se résume toute leur 
argumentation 'Savez-vous à quoi se ré­
sume toute leur doctrine? A un seul' 
point que voici: "Mettons par terre tous 
ceux qui dirigent, quels qu’ils soient et 
quelle que soit l'affaire dont ils s'occu­
pent. Et puis, qu’on nous mette à leur 
place, et alors; on verra ce qu’on ver­
ra. ..c’est-à-dire que nous nous y cram­
ponnerons et que nous réfléchirons pour 
voir s’ilrest possible de faire mieux que 
les autres. S’il n’y a pas moyen, nous 
serons toujours à leur place et., c'est 
tout ce que nous souhaitons."

Nous rencontrons ces gens-là partout 
et à propos de tout. Ce sont les pourfen­
deurs de comités, les renverseurs de 
groupement, les innovateurs, les cham- 
bardeurs. Ils foisonnent à toutes les épo­
ques troublées sur le plan local et sur le 
plan national . et tant pis pour ceux qui 
les suivent..

y a de bien pauvres livres.
Ils parlent avec une assurance de pro­

phètes. Mais il y a toujours eu de faux 
prophètes .et des diseuses de bonne ‘ 
aventure qui prétendaient connaître 
l’avenir.

Ils ont un projet dans leur poche. Mais 
des projets, vous en feriez bien aussi, 
c'est l'enfance de l'art. Il est plus diffi- 

-elle de les réaliser et de les adapter aux 
circonstances, et de les faire tenir de­
bout.

Mes chers lecteurs, ce n est pas avec 
des paroles et des projets qu’on empêche 
l'entrée du flot. C'est avec une bonne 
digue.

Celui qui n'aurait qu'un plan, aurait 
beau le mettre devant la mer qui monte, 
ce ne serait qu'un papier de plus pour 
flotter dessus.

Emile AIDOUARE.

Dans nos càmpagnes c'est la ques­
tion que se posent des milliers de jeunes 
cultivateurs.

Pour la plupart ils ne peuvent la ré­
soudre.

En ville, c'est un peu la même chose.
Avec cette différence, cependant, que 

pour des milliers c’est l’Etat qui doit 
faire vivre ces citadins.

Pour les uns comme pour les autres, 
la grande question c’est d’organiser sa 
vie pour se loger, s’habiller, se chauffer 
et se nourrir à ses dépens: plus même, 
pour fonder un foyer et faire vivre avec 
soi une compagne.

Comment y arriver ?
Pour la presque totalité des individus 

il n’est que deux façons de gagner sa vie: 
en retirant un salaire, que l’on nomme 
tantôt, gages, rente, indemnité, traite­
ment, cachet, etc., ou encore en faisant 
soi-même produire à la terre des den­
rées nécessaires à l'entretien de la vie. 
En un mot, récolter ou gagner un salaire.

Et pour des douzaines de milliers no 
gens ne peuvent gagner parce que le 
travail est rare, ils ne peuvent récolter 
parce qu’ils n’ont pas de terre à ense­
mencer.

Cependant, nous avons des millions 
d’acres de bonne terre arable où beau­
coup de ces gens pourraient s’établir et 
produire les principales nécessités de la 
vie.

On nous apprend qu'un groupe de 50 
familles doit partir tout prochainement 
de Québec pour la campagne, afin de 
récolter de quoi pour se nourrir, se loger 
sans avoir à payer de loyer, de se chauf­
fer sans payer tribut au trust du char­
bon, de se vêtir sans importer des draps 
étrangers.

Et si nos renseignements sont exacts, 
ces familles auraient choisi le canton 
Pascalis, en Abitibi.

Peut-être auraient-elles pu choisir 
aussi bien, mais mieux ce serait difficile.

Pascalis est située au sud de Senne- 
terre, arrosé par la rivière Bell, le lac 
Tiblemont, le lac Pascalis, traversé par 
le chemin qui de Senneterre se rend dans 
la région où se trouvent les mines 
Moffatt Hall, Matthews, Pascalis, Lou- 
vicourt, Vicour, Beaufort, Notre-Dame. 
Le Roy, Buissiere, et Tiblemont.

Quant au sol il est de la qualité de 
terre forte qui produit en abondance 
les grains, les foins, les légumes, des pa­
cages abondants: toutes les chances de 
bien réussir.

Ils seront en plein pays de chasse et 
de pêche, et nulle région n’a pour la 
vente des produits agricoles un marché 
supérieur à celui qu’auront ces futurs 
colons.

Où s’établir ? Chez nous, si on veut le 
permettre à nos gens.

J.-E. LAFORCE.

/
digue qui ne me met pas assez à l’abri à 
mon idée.”

Et vous vous direz qu'il est insensé, 
parce que, au moment où il aura fait la 
brèche qu’il médite, le flot entrera, et 
dévastera tout, et se répandra sur les 
champs, et s'y installera, et qu’on aura 
fort à faire ensuite pour le repousser chez 
lui.

C'est vous qui auriez raison.
Lorsqu'on pense qu’une digue est in­

suffisante, on la renforce, que diable, on 
l’élargit, on la rehausse, on ne la dé­
truit point.

Or, au moment où nous sommes, par­
mi les mécontents, il y a des gens qui 
rêvent à autre chose que ce qu’ils ont.. 
à quelque chose de nouveau, ils ne sa­
vent pas trop quoi. . mais quelque chose, 
n'importe quoi .à la manière de ceux 
qui parlent finances sans en connaître le 
premier mot ou économie politique et so­
ciale sans avoir jamais étudié de quoi-on 
s’y occupe. -

Ces malheureux sont mécontents, tou­
jours. partout, de tout, de tout le monde, 
à toute occasion. Et. avec leur manie de 
crier partout qu'ils ont à se plaindre, ils 
menacent de tout jeter par terre , pour 
mettre à la place .quelque chose de 
nouveau on ne sait pas quoi. eux. 
non plus.

Voyez-vous le fermier poldérien jetant 
sa digue à bas et puis se mettant à réflé­
chir sur les moyens de la remplacer par 
quelque chose de meilleur ? C'est tout à 
fait cela, cela et rien d'autre.

Et, croyez-m’en bien, ces mécontents- 
là ne sont sympathiques qu’à ceux qui 
voudraient voir par terre toutes les orga- 
nisations et toutes les défenses pour faire 
du cultivateur un contribuable plus mal 
loti que les autres, un nourrisseur d’hu­
manité qui mourra de faim lui-même.

Allons, ayons donc un peu de bon sens, 
Nous en avons, il est même proverbial. 
Mais, on peut avoir d’aussi bonnes lu­
nettes qu'on veut pour lire son journal, 
et les avoir payées aussi chef que l'on 
veut, tant qu’on les laisse dans.sa poche, 
on n’y voit pas plus:

Les innovateurs dont je parle, ont jus­
tement mis leur bon sens dans leur po­
che et vous savez mieux que moi peut- 
être quels tissus d’inepties on entend, 
lorsqu’on parle aux jours d’aujourd’hui à 
certaines gens qui, pourtant, parais­
saient avoir une tête solidement fixée 
sur leurs épaules,

I.orsqu’on parle économie rurale, je 
vous avouerai que ceux qui en parlent 
avec le plus de conviction, sont le plus 
souvent les citadins qui n’ont jamais vu 
de vaches que sur les pariries des autres. 
Mais, il y a aussi, malheureusement, des 
gens qui cultivent et qui élèvent.. qui 
voudraient tout mettre par terre pour 
avoir du nouveau.

C’est le poldérien qui démolit sa digue, 
Ils démolissent en effet.
ils critiquent tout., n’admettent 

rien, ne sont contents de rien.
Au point de vue agricole on n’a jamais

4GRATIS! GRATIS!
Magazine illustré mensuel consacré à la Bro- 

derie et à la musique, contenant les modèles les 
plus nouveaux, leçons sur les arts domestiques, 
dernières créations musicales et théâtrales; 
aussi diverses attractions.

Ce Magazine vous sera envoyé chaque mois 
pendant an an, sur re ception de 12e pour payer 
les frais de poste. Ecrivez à:

RAOUL VENNAT
3770 3772 ST-DENIS

MONTRÉAL

Du bon sens, donc, encore du bon 
sens.

Envoyons promener ces réformateurs. 
Ils n’ont pas fait leurs preuves. On n'a­
chète pas un cheval sans l'avoir fait trot­
ter. Et ils voudraient qu’on les suive sur 
leurs belles promesses.

C’est au pied du .mur qu'on voit le • 
maçon. Où est leur mur; Où est-ce qu'ils 
ont construit ? Montrez-moi quelque 
chose qui vient d’eux et on pourra discu­
ter leur valeur.

Non, non, ils n'ont rien bâti, rien 
construit, rien mis.sur pied, ils n'ont 
rien fait qu'ébranler ce qui existe ..à la 
manière du soldat de la grande guerre

ISE-T-IL? Évitez le SOUF- 
NTI-TOSSA, le meilleur re- 
e 85c. Pour toute autre mala- 
tuite. Eerivez-nous. The 
rug. Ltd., Hull, Qué. Établie

UEL de LINVENTEUR 
!ATISWINVENTEURS

sur DEMANDE
SERT FOURNIER 
HERINE EST MONTRÉAL

Encouragez nos Annonceurs

YMEL
-Oxymel. à l’Eucalyptus de- 
a toutes les familles. Remède 
ames, bronchites, coqueluche, 
en une bouteille chez votre 
.-E. Livernois et W. Brunet.

La broderie est un agréable passe-temps

LANdeRIEIN DE LA FERME"
t imprimé

SOLEIL", Limitée
t de la Couronne, Québec

PATRONS - VENNAT

: 2566 )

1
nnée 1935 u [25.7]

7les Etalons de Québec

9.00 a 9.30 a. m.
9.45 à 10.00 a. m. 

. 10.30 à 11.00 a. m. h
1.00 à
2.00 à
9.00 à 

.,. 10.00 à 10.30 a. m.
1.00 à 1.30 p. m.
2.00 à 2.30 p. m.
3.00 à 3.30 p. m.
9.00 à 9.30 a. m.

... 10.00 à 10.30 a. m.
,.,, 11.00 à 11.15 a. m.

1.30 à 2.00 p. m.

1.30 p. m.
2.30 p. *ns. 29.30 a. m.

GRATIS Montre», coutellerie. Set 
de toilette. Vendez 200 
ou 100, ou 50 paquets de 
graines à .06c le paquet. 
Retournez l'argent retiré 
de la vente, aussitôt l’ar- 
gent reçu vous recevrez 
votre cadeau. Sur récep­
tion de 10c nous vous 
enverrons 10 jolies re- 
tailles de soie et notre ca­
talogue de graines et ca­
deaux. Ecrives à

Nouveaux dessins pour Sacs à Linge. Le No 2567 comprend des pochettes détachées pour les mou 
choirs et les bas, ce qui est très pratique. Lemlettres seront jaune orange, courants bruns, fleurs bleus». 
No 2566, chimère vert vif, avec points lancé» jaunes et rouges, contour extérieur du dos. yeux et flammes 
rouges, sol gris-vert avec feuillages vert feuille.

Chacun à tracer 25c. perforé 50e, au fer chaud 35c. Etampé sur bon coton jaune 27 x 36 pes No 
2567, 65c, No 2566,50c. Sur coton jaune broadcloth 75c et 60e. Sur superbe toile écrue No 2567 $1.75, 
No 2566, $1.35. Coton garanti au lessivage environ 20c.

Catalogue Général de Broderie 20e. Album de Layette (300 modèle») 15c.
Abonnez-vous à Notre Revue Mensuelle de Broderie et Musique 12c par an.

BULLETIN DE LA FERME. Casier 159, St-Roch. Québec.

2.00 p. m.
3.30 p. m.
9.30 a. m.

... 10.00 à 10.15 a. m.

... 11.00 à 11.15 a. m.

... 3.00 à

... 9.00 à

la monte. Veuillez avertir 
emis aux inspecteurs lors

TREAU.
A LLEN NOUVEAUTÉS St-Zacharie, Qué.

Texte détérioré
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Semaine
BEURRE

Avec une légère amélioratic 
demande, ce marché a été ur 
stable, mais peu de changemer 
dans les prix.

Lundi après-midi, le 10 COL 
cotait le beurre No 1 pasteuri 
de 2034c à 21c la livre.

FROMAGE
Il y a une bonne demande p 

mage coloré qui trouve prene 
918c la livre. Le fromage 
nlutôt difficile à vendre.

ŒUFS
MONTRÉAL & QUÉBEC:- 

pour la semaine précédente, 
d’entrepôt ont été offerts ■ 
quantités.

Il faut aussi noter une fort 
tation dans les arrivages d'œi 
avec une demande encore très 
et pour consommation imméd 
ment, ce marché a continué 
Les prix ont subi une autre 
3c a 5c. la douzaine.

VOLAILLES VIVANTI
1 OULES:—Les poules gras 

santes sont encore recherchée:
POULETS:—Peu de demar 

preferable de nous les expédii
VOLAILLES ABATTU

Poulets:—Les arrivages or 
te sensiblement mais avec un 
ture plus froide, et améliorait 
dans la qualité, la vente en 
facile et de nature à mainter Stables.

POULES:—Demande limit 
rutôt lente: il est plus facile 

poser vivantes.
DINDES:—Demande un 

active; l'on rapporte égale 
réduction d'offre de la part de: 
de 1 Ouest et ceci a été de na 
dre les prix un peu plus stabL

Oies: —Avec la baisse de 
gistrée depuis quelque temps, 
de s est quelque peu amélioré

ANIMAUX VIVANT 
Arrivages à la Pointe St-Ch: 

le 10 décembre 1934:—Bétail, 
1,078; porcs, 1,777; moutons, 8

„ BÉTAIL
Il y a amélioration appréc 

les conditions généralement 
commerce des viandes et 1 
sont élevés d’une bonne fract 
la livre. La température pli 
été un facteur considérablé qt 
voquer une demande plus ac 
arrivages plus faibles ont ég: 
pour effet de forcer les ache 
montrer plus actifs et plus inté 
bons bouvillons se vendaie: 
534c la livre, ce qui ne s’est is assez longtemps sur le ontréal. On croit que les 
favorables du moment res 
mêmes pendant les quelques 
venir pour peu que les exp 
soient pas trop fortes et que

Prix de dernière heureNOUS ACHETONS
Volailles de toutes sortes et toutes qualités: 
dindes, poulets, poules, etc., bien pesés et bien 
classifiés. Sont à meilleure valeur les volailles 
en bonne condition bien préparées et fraîches.

Expédiez à W. E. BEGIN, 142 Richardson, 
ou adressez-vous à M. H. Fortin, gérant.

X 051

Le Bulletin de la Ferme 
Revue Hebdomadaire 

CONSACRÉE AUX INTÉRETS DE LA 
FERME

Mardi, 11 décembre 1934

MARCHÉ du BEURRE et du FROMAGE 
PRIX DE GROS.

PRIX DES PEAUX VERTES 
fournis par la maison OVIDE GODIN 

143 rue Grant, Québec.
Les prix ci-bas sont F.O.B. Québec es 

pour des peaux bien enlevées. Peaux avec 
dommages ou séchées sans sel payées sui­
vant leur valeur.

Peaux de Bœufs salées .04 lic la lb.
Peaux de Bœufs fraîches .04 lc la lb.
15 à 50 moins 2 Ibs chaque peau.
Nous acceptons toutes les peaux de 52 

lis et plus pour des peaux de 50 ibs net, 
sans queue ni corne.

Peaux de Veaux engraissés, enlevées par 
des Bouchers, à la pièce .50c chaque. 
Peaux de veaux Deacons de campagne à 
.35c chacune.

Peaux de Chevaux de bonne qualité 
$1.50, sans crin et queue, .15c de moins.

Laine blanche non lavée à vendre à .17c 
la lb. F.O.B., Québec.

Peaux d’agneaux de novembre .35e 
chacune.

Prix garantis du 10 au 22 décembre 1934.

Publiée par
IL BULLETIN DE LA FERME (Limitée) 

Rédaction et administration
Immeuble "Le Soleil" chambre 314

Angle des rues St-Vallier et de la Couronne.
Québec

TARIF des annonces:- 20c la ligne
CLASSIFIÉE: 3 sous du mot, payable d avance 
ABONNEMENT (Par année strictement 

payable d’avance.
C ANADA, excepté cité de Québec $1 .00 
CITE de Québec et pays étrangers. . $1.50

21c
93ge

Beurre No 1 Pasteurisé..
Fromage coloré Québec.

Volailles à Vendre Ces prix sont ceux du commerce de gros 
-à Montréal mais non pas payés aux pro­
ducteurs.POULETTES TOUS AGES.—Rocks barrées. 

Leghorns Blanches, Rocks Blanches. Baden Chick 
Hatchery, Baden, Ont.

Nos 49, 50, 51, 52 x 24 M. P.

POULETTES TOUS AGES, et poules dun an, 
cochets, coqs. J. G. Tweddle, Fergus, Ont.

i Nos 49, 50, 51, 52 x 24 M. P

A VENDRE. -Cochet P. R. B. et R. 1. P., oies 
Toulouse, africaines et Embden; canards Pékin, 

• dindes et dindons bronzés. Satisfaction ou argent 
remis. J.-E. Fontaine, St-Guillaume, Cté Yamas-

Patates Québec No 1.

LAINE
Prix moyens payés

35 à 40e

aux producteurs par
la Coopérative Canadienne des Produc­
teurs de Laine, Lennoxville, —P. Qué.

50c si payé directement au bureau par bons 
postaux dans les 30 jours qui suivent la 
date d’expiration. Laine blanche non lavée.

Laine blanche lavée........
Ile F.A.B.
18c F.A.B.ka. P. O. No 37 J. N. O x64

Pour ceux .qui désirent acheter de la 
laine en petites quantités de 10 à 100 livres.

100 COCHETS PEDIGRÉS.- Leghorn Blane 
provenant d’accouplements ROP. 10 cochets 
Rock Barré. Eprouvés pour le sang. $2.00 et plus 
chacun Ingalls Poultry Farm, Danville, Qué.

105 No 47 à 52 inc.

PENSEZ A VOTRE AVENIR
HOMMES ET GARCONS. A pprenéz le mé­
tier de harlier, c’est la meilleure place à Qué- 
bec, conditions, avantageuses, commission 
payée en apprenant. Quelques semaines suffi-- 
sent pour être diplômé- et gagner salaire.
Dans votre intérêt n’hésitez pas. Écrivez 3u, 
COLLEGEdes BARBIERS de QUÉBEC,ENRG

873 St-Vallier, Québec. P. Q.

Laine blanche non lavée..
Laine lavée..............:....
F.A.B. Lennoxville. P. Q.

20c la lb. 
27e la 1b

Dames Demandées
Ce que vous achetez pour la maison ou 

pour le troupeau et la basse-courDAMES DEMANDÉES.— Pour couture légère 
chez elles. Bons salaires. Travail envoyé frais 
payés. National Manufacturing Co., Dépt. 34. 
Montréal. : Nos 28 à 52 * 84 IL

NOUS AVONS BESOIN DE FEMMES ayant 
une machine à coudre pour coudre pour nous chez 
elles. Rien à vendre. Tout ouvrage fait à la ma- 
chine. Ecrivez à Ontario Neckwear Company. 
Dépt. 124. Toronto, 8. Ont.

Nos 49, 50 x 501 M. P.

Hommes Demandés FARINES
Patente Hungarian, quarte

ENGRAIS ALIMENTAIRES
$5.80 Son de blé ........... ... $1.40Patente Hungarian, 98 lbs............. 2.55

1ère patente, Manitoba, quarts.... 
" “ “ 98 lbs....

AGENTS DEMANDÉS pour vendre des en.- 
vastes de soie pour nous. Nous vous les vendons 
à ur prix qui vous permet de réaliser 1006 de 
conmision. Ferivez aujourd’hui pour échantillon 
gratuit et détails. Ontario Neckwear Company. 
Dépt. 518. Toronto. 8. Ont.

Nos 49, 50 - 021 M. P

AGENTS DEM ANDÉS pour vendre 20 in ages 
de Gérard Raymond, grandeur 14 % 1014, prix 
15c chacune Retournez l’argent et vous aurez un 

beau cadeau. J- Vallières, Armagh, Cté Belle-

Gru..............................................1.45
Gru Blanc (Middlings)................... 1.65
Blé d’Inde moulu ............................1 90
Moulée d’Avoine, fine..................... 1.60
Moulée d'Orge, fine.............................. 1.45
Tourteaux de lin ............................./ 2 00
Gruau d'avoine, jute 80 lbs............2.75

“ “ coton 80 lbs ........ 2 80

5.40
2.35

Forte à levains, quarts. 
“ “ 98 Ibs.

5.30
2,30Réparons Clippers Patente Ontario sacs coton, 98 lbs. 2.30

Patente Ontario, sacs toile 98 lbs.. 2.20
1 80aiguisage DE CLIPPERS, avec experience Farine à engrais 1ère qualité, 

pour chevaux, vaches, moutons .30 ets le set; che4 
veux 20 cts. Bon travail, bonne durée des lames. ‘_ 
Henry Jutras, N.-D. Pierreville, P. Q.

Nos 49, 50, 51, 52-P73
Dréches brasserie séchées.

■ Molassine............. .
. 140
. 2.50
.• 3.20
. 2,05
. 2.30
. 16.00
. 11.00
. 2.75

375

GRAINS D’ALIMENTATION
Lié d’Inde "Africain .......... ..............
Avoine alimentation No 1............ .

“ recriblée........
Avoine No 2 C. W. recriblée..........
Blé d’engrais, 98 lbs..........................
Orge d’alimentation ........................
Sarrasin d’alimentation..................

FOUR LA BASSE-COUR

No 50 1’1::chasse, P. 42. 1.00 
.50

Moulée à veaux........
Moulée laitière 18%COMMISSION PAYÉE hebdomadaire ent pour 

la vente de produits Etiquette Rouge 900 variétés 
des plne beaux arbres et arbrisseaux. Coopération 
complète entre la Compagnie et ses représentants 
S’adresser: La Cie Pépinière Dominion, Montréal.

No 50 x99 K Me

MERCI AUX MILLIERS DE CLIENTS de l’an 
dernier. J’aiguise cette année les lames de clippers 
pour "chevaux et bêtes à cornes" sur nouvelles 
machines automatiques. Ouvrage parfait et garanti 
0.35 sous le set. Continuez à expédier par malle à 
RC. H. Janelle, Pierreville, Cté Yamaska, P. Q.

Nos 50 à 62. P24.

"CLIPPERS". -Lames aiguisées; ouvrage ga 
ranti. 30 cts le set. "Clippers Barbiers", 20 ets 
Herménégilde Fontaine, fils, Notre-Dame, Pier- 
ville. Qué. No 50.—P52.

AIGUISONS LES LAMES DE CLIPPERS.
Avantageux de nous envoyer toutes les lames de 
tondeuses. Nous aiguisons sur " Machinç-Automa 
tique" avec ouvrage et satisfaction garai tis. Fai- 
sons l’essai des lames avant l’envoi. Prix $0.20 cts 
Vendons tout accessoire de clipper.

W. FONTAINE, PIER REVILL E. QUÉ.
50à7inc. P051

.52% 
.60 

150
.65 
.85

<< 46

Foin la tonne.. 
Paille la tonne. 
Pot Barley...
Pearl Barley...

24%.

DIVERS
Déchets de viande, gros.................... 
1arine de viande, fine, 50%..........  
Farine de viande, fine, 60%...., 
Os broyés, gros ou fin............,.... 
Farine de poisson ................ ...........
Farine de Luzerne...........................
Ecailles d’huîtres, volailles.............
Ecailles d’huîtres, poussins.............
Gravier, gros ou fin.........................  
Charbon de bois, volailles, 8. 50 Ibs
Charbon de bois, poussins, 8. 50 Ibs. 
Lait écrémé en poudre...............
Huile de foie de Morue:* 

l’gallon.....................
Moulée pour la ponte......................

Moulée pour poussins.....................
Moulée pour croissance...................

Sucre (Sacs 100 Ibs).
Granulé, No 1, sac coton .
Cassonade, No 1................
Cassonade, No 2................
Cassonade, No 3................
Mélasse (Barbades):
No 1, barils 25 gals, le gal.
Sel
Sel fin, sac 140 lbs....... ...
Gros sel, sac de 140 lbs. .
Saindoux:
En seaux 20 ibs..............

$3.00
300
3 50
2.25
3.00
1.75

.80

.80
1 .25
1.00
110
9 00

.... $5.50

.... 5.20

.... 5.10

.... 500

Collier Gratis
JOLIS O PONS : i partir de I à 10 verges pour 

(sire chemises, tabliers, rideaux, doublures, mate- 
las, etc , 10 livres p ur $3.50 ou 13 livres po: r 
$4.50: coûtent environ .06 la verge. Jolies cra tes 
25c chacune, aussi linge de Recctide main, man- 

teaux très propres pour dames $2.25: capots pour 
houes $2 25, robes .35e, collier gratis avec achat 
de $6.00 liste payée S’adresser à Fecteau & 
Frère, St-7acharie. Cté Beauce, P. Q.

No 42J N (2. X57

$ .53 
Le sac 
$1.40 

.95Animaux à Fourrure
CL LTIVAT EURS qui voulez avoir de bon fuir 

à bottes, lacets, et harnais tanné à l’écorce de pruché 
expédiez 108 peaux chez Jos. Pot vin. Echan 
tillons et prix fournis sur demande. Jos. Potvin.

BARGAINS.- Fitch $5.00 le couple. Renard- 
argentés $70.00 le couple. N.-G. Legault, St-Faus 
tin Station, Cté Terrebonne, P. Q. No 50, 51 —P42

.85 
2.45 
2 60

$2 40
v 49 à 56 ro;.Baie St-Paul, P. Q.

LARD SALÉARGENT A PRETER. -Cultivateurs! Empron 
IFzA : cut italisé,remboursable selon \ - s rexenus 
Avons yu-si des acheteurs. "Crédit Immobilier’ 
35. Notre Dame-Ouest, Montréal.

No 50—.J. N (.XOS

A vENDRE foin, grain, et paille par quantitée 
chars, carisfaction garantie. J.-E. Fontaine, St- 
Guillaume. ( té Yamaska, P. Q.

No 37 .J N.O. 18

2.45
Grains mélangés pour poules 2.10 à 2.30

< rains broyés fins, poussins........... 2.45
gros, poulets. 2 40

TABLETTES TOUSSINE 
POUR LES CHEVAUX

Contre: Toux. Gourme, 
Bronchite et Souffle._

Gras de dos:
30 x 40 morc. (200 Ibs au baril). $38.00
40 x 50 morc. (200 lbs au baril) . 37.00
50 x 60 morc. (200 Ibs au baril) ... 36.00
60 x 70 morc. (200 lbs au baril, ... 34.00

Clear fat:
25 x 35 morc. (200 lbs au baril)...$34.00 
Canadien Short Cut, gras et maigre. 28.00

PRIX de REMISE de
Excellentes aussi pour 
donner l’appétit, ren- 
forcir, purifier le sang 
et faire muer. Elles 
débarrassent aussi des 

. vers. Pourquoi v Ous 
exposer à perdre votre 
cheval pour la modique

DIVERS
le minot
Pois à soupe. .......................$1.75 5 52 00
Lèves blanches, (triées) .......... 1.85
"(triées Prime)....................1 75
" (triées yeux jaunes) ..............2 50

ŒUFS
TOUT HOMME qui a eu une maladie des voies 

rinailes, oj légèrement qu’il ait été atteint, si tien 
guéri un’il paraisse, si lointaine qu’en soit l’origine 
doit faire l’expérience recommandée, dans le traité 
explicatif du Dr Prévost, intitulé: "Ce que tout 
Homme doit savoir avant et pendant le mariage" 
envoyé gratuitement sous enveloppe fermée. Ectire 
a l’Institut de Prophylaxie, 3440 rue Hutchison. 
Montréal, o 50-4 N 0 N291

GRATE IT. Demandez notre catalogue No 9. 
contenant liste titres livres toutes sortes, romans 
damour, d’aventure, sciences occultes, chansons, 
monologtios tours, magies, cartes, etc Mme A. 
Hartman < ase Postale 66 Station E. Montréal. 
P. Qué. No 50, 51 P57

AYEZ TOL JOURS SOIS LA MAIN.- Iu de. 
nos carnets d’aiguilles si c mitiro les. ( arnet com- 
prenant a: assortiment de 50 arginliesà coudre: la 
lbro ier et in : reprise r. 20c. ( arnet de 10 aignilles 

coudre et 10 à répa isor . 15c: eut net de 20 aiguilles 
.à coudre et neuf repriser, 08c traned- Commandez 
sans délai a ( omptoir National, 160 rue Marie-de- 
l’Incarnation, Québec. . 14[ I\ <1

PROFESSEUR SOCRATE, f entiez u. • ios 
troubles d’athour. vos incertitudes en face de la vie 
Et- yous d. 10 tue, Lias : Exposez tous ces a-

A gros ...............,,,
A moyen................
A poulettes..........
B .............................
C ..........................

somme de 50c? Une _ 68
bouteille de Toussine prise le printemps et à 
l’automne assure la santé de votre cheval 
Expédiées 1 RANCO sur réception du prix: 
$0.50 la bouteille. En vente aussi à Québec à 
la pharmacie Brunet, rue St-Joseph.
Dr Jos. COMTOIS, St-Barthélemy, P. Q.

COMPARAISON DES PRIX
13.déc. 14 déc. 15 déc. 10 déc. 11 déc. 

1934 1933 1932 1931 1924
PORCS ABATTI

No 1, 90 à 140 lbs ......... .
No 2,140 à 175 lbs........
No 3, 175 à 225 lbs.....

Veaux abattus engrais»
Bon................. .
Moyen............ .................
Commun.................. . . ....

Conseils de la ménagère 22 
091
0973
47
0816
06 
061;

5.00
34

Beurre No 1, Past
Fromage Coloré ..............................
Fromage Blanc....................
Œufs Frais : ......................................
Veaux de lait vivants...........................
Bouvillons vivants choix...........
Agneaux...............................................
Porcs vivants ..................................
Poulets abattus engraissés au lait

2034 
083 
G8
40°
06 
04 
0431

203g
.... 09

09 
. 38

.... 0716
.... 0512

06/2
7.85

22

2212
C9^ 
087% 
37 
061 6
04 
07

331/2 
15k
1511 
72
10 • 
031/2
12

10.00
34

PUDDING YORKSHIRE No 2
L chopine de lait, 2 œufs, 1 tasse de farine. 2 

cuillerée à the de sel. le cuillerée à the de Poudre 
à Pate Magique. Faire cuire au four une demi- 
heure et arroser de sauce,

CAVIAR œufs d’esturgeon salés: SUR ROTIES
Assaisonner des caviars avec du jus de citron 

et un peu de poivre et étendre sur des rôties cro- 
quantes, rondes ou en doigts de dames Hacher des 
oignons bien fin et en faire un cercle autour du bord 
extérieur de la rôtie.

CREVETTES A LA CREME
i boite de crevettes, 16 tasse de céleri see, 11. 

tasse d: lait 12 tasse de jus de céleri, 3 cuillerées de 
farine, 1i cuillerée the de poivre, 1 2 cuillerée à thé 
du sel 3 eniller s dé beurre. Cuire le céleri dans 
tout juste assez d’eau pour le couvrir; quand il sera 
tendre, égot ter et couper en cubes. Erroutter les 
( recettes etles rafraîchir dans de l’eau froi le. Faire . 
ut e sance blanche avec le beurre, la farine, le - as- 
sats nnements, le lait et le jus de celer: Ajouter les 
cul es de céleri et les crevettes ét servir sur rôties 
Ioutrées et une garniture ou des coeurs de céleri

6.25 € 4.00 Agneaux abattu
No 1,35 à 45 lbs............
No 2, 30 à 35 lbs ............
No 3,25 à 39 lbs......

MOUTONS ABAT
No 1 ......... ... .................
No 2.. .......................
No 3 ................................ ,

Nous ne recevons pas i 
Voir plus haul 

Nous comptons

16 16

CHAMPIGNONS A LA CRÈME
Peler 1 livre de gros champignons, et les mettre 

dans l’eau à laquelle on aura ajouté le jus d’un 
citron. Mettre un gros morceau de beurre dans un 
réchaud de 2 pintes. Faire fondre, ajouter les cham- 
pignons (après les avoir égouttés) les disposant par 
couches, ajouter un oignon Espagnoltranché Met- 
tre le couvercle et laisser mijoter jusqu’à qu’ils tirent 
leur propre jus. Quand ils peuvent être piqués faci- 
lement avec une fourchette, ajouter 1 tasse de 
crème, sel, paprika au goût et au moment de servir 
ajouter le jus de la moitié d’un citron. Ce jus fait 
sortir la saveur de l’assaisonnement et des champi- 
gnons.

1

1- "■ 
511,000

PATATES AU GRATIN
Faire bouillir les patates à demi, peler et tran- 

cher chaudes. Beurrer un plat profond, y mettre une 
couche de patates, soupoudrer de sel, de poivre et de 
sucre, et du beurre en menus morceaux, puis une 
couche de miettes de pain, assaisonnée de la même 
manière tout en omettant le sucre. Alterner les 
conches La couche supérieure doit être de miettes 
de pain et bien recouvertes de beurre. Y verser 4• 
cuillerées d’eau chaude pour produire de la vapeur. 
couvrir et faire cuire 16 heure. Découvrir et brunir. 
Ce mets est toujours apprécié au dîner de famille, 
les enfants en sont friands.

vocrate Toute 7
• par la preste 
Case Postale
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BULLETIN DE LA FERME, Québec, 13 décembre 1934—Volume XXII, No 50 504

La Coopérative Fédérée de Québec
Fournit les commentaires suivants sur les marchés

Semaine du 4 au 11 décembre
Clair - riche - savoureuxeure O 1BEURRE ne soit pas trop inférieure à ce qu'elle est

Avec une légère amélioration dans la présentement.
demande, ce marché a été un peu plus VEAUX
stable, mais peu de changements à noter On enregistre une avance d’un quart 
dans les prix. de sou la livre dans les prix du veau de

Lundi après-midi, le 10 courant, l’on lait. La demande est très active et les 
cotait le beurre No 1 pasteurisé au gros acheteurs se montrent fort anxieux de 
de 2032c à 21c la livre. se procurer des veaux et seraient même

FROMAGE prêts à placer des commandes pour les
Il y a une bonne demande pour le fro- deux ou trois semamesa suivre. Mais les 

mage coloré qui trouve preneur de 9c à 
918c la livre. Le fromage blanc est 
nlutôt difficile à vendre.

ŒUFS -
MONTRÉAL & QUÉBEC:—Ainsi que 

pour la semaine précédente, les œufs 
d'entrepôt ont été offerts par fortes 
quantités.

Il faut aussi noter une forte augmen­
tation dans les arrivages d'œufs frais et 
avec une demande encore très restreinte 
et pour consommation immédiate seule­
ment, ce marché a continué à fléchir. 
Les prix ont subi une autre baisse de 
3c a 5c. la douzaine.

4
PEAUX VERTES
tison OVIDE GODIN

Grant, Québec.
sont F.O.B. Québec et 
n enlevées. Peaux avec 
ées sans sel payées sut-

i salées .04 c la lb.
i fraîches .0416c la lb. 
lbs chaque peau.
toutes les peaux de 52 

es peaux de 50 lbs nef, 
e.
engraissés, enlevées par 
la pièce .50c chaque 
Deacons de campagne à 

aux de bonne qualité 
queue, ,15e de moins.

ion lavée à vendre à .17c 
bec.
ax de novembre .35c

E 00 JAPONveaux de champs sont plutôt rares, ce 
qui est regrettable pour les producteurs. 
La demande pour les veaux de champs 
est également bonne et les prix restent 
très fermes, avec tendance à la hausse. 
Il serait à souhaiter que les cultivateurs 
s’intéressent de plus en plus à la ques­
tion des veaux de lait. Il suffit de jeter 
les yeux sur les prix que nous publions 
ailleurs pour se rendre compte de la très 
grande différence qu’il y a entre les prix 
payés pour les veaux de lait et ceux que 
l’on offre pour les veaux de champs.

MOUTONS-AGNEAUX
Les prix des agneaux n’ont pas fait 

exception à l’avance générale qu’il y a eu 
dans les prix des viandes. Les bons 
agneaux rapportaient un demi sou la 
livre de plus que la semaine dernière et il 
semble bien que cette avance se main­
tiendra; il se peut même qu’elle s’amé­
liore un peu dès la semaine prochaine si 
les expéditions ne sont pas trop fortes. 
La demande pour les moutons est assez 
bonne et permet d’escompter que les 
prix resteront fermes aux niveaux ac­
tuels.

6772(VERT NATUREL) 
‘Frais des plantations’

Prix de remise de
La Coopérative Fédérée de Québec

130 St-Paul-Est, Montréal
SEMAINE FINISSANT LE 8 DECEMBRE 19.34

PRIX DE REMISE POUR LA SEMAINE FINISSANT LE 4 DÉC. 1934
INCLUSIVEMENT

VOLAILLES VIVANTES
POULES:—Les poules grasses et pe- 

santes sont encore recherchées.
POULETS:—Peu de demande; il est 

preferable de nous les expédier abattus.
VOLAILLES ABATTUES

Poulets:—Les arrivages ont augmen­
te sensiblement mais avec une tempéra­
ture plus froide, et amélioration notable 1 
dans la qualité, la vente en a été plus 
facile et de nature à maintenir les prixStables.

POULES:—Demande limitée; vente 
utôt lente: il est plus facile d’en dis­

poser vivantes.
DINDES:—Demande un peu plus 

active; l’on rapporte également une 
réduction d’offre de la part des provinces 
de 1Ouest et ceci a été de nature à ren­
dre les prix un peu plus stable.

• OIES:Avec la baisse de prix enre- 
gistrée depuis quelque temps, la deman­
de s’est quelque peu améliorée.

ANIMAUX VIVANTS
Arrivages à la Pointe St-Charles, lundi, 

le 10 décembre 1934:—Bétail, 763; veaux, 
1,078; porcs, 1,777; moutons, 864.

BÉTAIL
Il y a amélioration appréciable dans 

les conditions généralement faites au 
commerce des viandes et les prix se 
sont élevés d’une bonne fraction de sou 
la livre. La température plus froide a 
été un facteur considérablè quant à pro­
voquer une demande plus active et les 
arrivages plus faibles ont également eu 
pour effet de forcer les acheteurs à se 
montrer plus actifs et plus intéressés. Les 
bons bouvillons se vendaient jusqu’à 

532c la livre, ce qui ne s’est pas vu de- 
is assez longtemps sur le marché de 
ontréal. On croit que les conditions 

favorables du moment resteront les 
mêmes pendant les quelques semaines à 
venir pour peu que les expéditions ne 
soient pas trop fortes et que la qualité

10 au 22 décembre 1934.

maison ou 
se-cour

S
BEURRE FRAIS

No 1, pasteurisé...................
No 1, non pasteurisé............
No 2 .......................................

FROMAGE
Coloré

No 1 ........... 9c
Blanc203 c

197gc
193 c

No 1.
No 2.

9e
8c No 2. 8c

ALIMENTAIRES TRÈS IMPORTANT: Aucune commission ou frais d'emmagasinage à dé­
duire de nos prix de remise de beurre et de fromage.$1.40

. 1.45 

. 165

. 1 90
160 

, 145 
/ 2 00 
. 2.75

PORCS
La demande est forte et les acheteurs 

ont été très pressés ce matin de conclure 
un marché aussitôt que possible après 
l’ouverture du marché. On a pu porter 
le prix à 7.85 pour les porcs à bacon, 
mais il fut impossible de décider les 
acheteurs à payer 8c la livre. Notre im­
pression est toutefois que nous réussi­
rons à obtenir ce dernier prix au cours 
de la semaine que nous commençons. 
Il y a un besoin réel pour du porc, mais 
pour du bon porc seulement pesant au 
moins 200 livres. Les cultivateurs ne 
devraient pas expédier des sujets trop 
légers ainsi que la chose se fait un peu 
trop depuis quelques semaines; ceci est 
de nature à empêcher que les prix ne se 
reprennent aussi rapidement qu'ils le 
feraient sans cela. La demande pour les 
truies est également forte et les prix sont 
bons.

VEAUX ABATTUS
MONTRÉAL & QUÉBEC:—Marché sta­

ble aux prix actuels.
PORCS ABATTUS

MONTRÉAL:—Marché tranquille,mais 
avec diminution dans les arrivages, les 
prix ont été maintenus.

Québec:—Marché faible; demande 
très limitée et avec augmentation dans 
les arrivages qui a occasionné une offre 
plus considérable, les prix ont fléchi de 
4c à /c la livre.

ings)..

fine...
e ........

POULES VIVANTES POULETS ABATTUS 
Engraissés au lait

Spécial, 6 lbs et plus... .................
A—6lbs et plus.............................

.A—5 lbs à 6 lbs ..............................
B—6 lbs et plus ................... .........
B—5 lbs à 6 lbs..............................
B- 41bs à51bs......... ...................

la lb.15c 
...12c

10c
7c

A...............
B ..............

C ........... ...
Coqs...,.

. 22c 
20c

. 18c
. 16e
. 15c
. 14e

ate 80 lbs.
D ton 80 lbs ............. 2.80
séchées...............1.40 POULETS VIVANTS. 2.50

.h 3.20

. 2,05

. 2.30

. 16.00

. 11.00

. 2.75
375

LAPINS VIVANTS 
Doivent peser au moins 5 lbs 8c la lb.

DINDES ABATTUES

A—51 lbs et plus.............
B—412 lbs à 5% lbs.......
C—3/2 lbs à 412 lbs.........

15e 
12c 
09c

la lb.
%. 
%

19c la lb.
... 17c “ 
.. 15c “
... 13c **

A 
B....
('.... 
D...

POULES SÉLECTIONNÉES ABATTUES
17c
16c
15e

. 14c
15c 

. 13c
■ 12c

11c
10c
9c 

. 8c

Spécial, 5 lbs et plus. 
A—5 lbs et plus, . .. 
A—4 lbs à 5 lbs.......  
A—31bsà 4lbs........ 
B—5 lbs et plus.... 
B-—4 lbs à 5 lbs.... 
B —3 lbs à 4 lbs.......  
C—5lbs et plus.... 
C—4 lbs à 5 1bs .......  
C—3 lbs à 4 lbs.......  
D— ..........................

OIES ABATTUES
os).
e coton 111c la lb. 

10c “ 
8c "

A . 
B. 
C.

$5 50
5.20
5.10
5 00

ŒUFS
38c Doz.A—Gros ........................ .

A—Moyens................
A—Poulettes............ . . . .
B............................................
C ......................... : .................
Pigeons vivants, le couple

27c 
25c 
22e 
18c

20c

es):
la, le gal. $ .58 

Le sac
$1.40 

.95

POULETS ABATTUS 
Sélectionnés3 ...........

40 lbs.
PORCS ABATTUS 
, ...........................10/ c la lb.
........................... 9/ic “

Spécial, 6 lbs et plus. 
A—6 lbs et plus..,. 
A —5 lbs à 6 lbs ........ 
B—6 lbs et plus.... 
B —5 lbs à 6 lbs .......  
B—4 lbs à 5 lbs .......  
C—61bs et plus.... 
C—5 lbs à 6 lbs..... 
C—4 lbs à 5 lbs.......

20e 
18c 
16c 
15c 
14c 
13c 
12c
10c
09e

No 1.
No 2.
No 3.$2 40 ............................. 8 2c

VEAUX ABATTUS 
Engraissés au lait 
.................................. 10c 
,,, .............................. 8c
..................................... 6e

RD SALÉ

la lb-Bon .........
Moyen... 
Commun.

0 lbs au baril) ... $38.00 
O lbs au baril) ... 37.00 
0 lbs au baril) . .. 36.00 
0 lbs au baril, ... 34.00

PRIX de REMISE de la COOPÉRATIVE FÉDÉRÉE de QUÉBEC 
A QUÉBEC Animaux vivants 

Prix obtenus sur le marché de Montréal, lundi le 10 Déc. 1934
Par la Coopérative Canadienne du Bétail de Québec, Ltée.

ŒUFS POULES ABATTUES 
Sélectionnées

............. ......................12c la lb.

....................................10c

..................................... 8e

......................................6c
POULETS ABATTUS 

Engraissés au lait

A gros ........
A moyen... 
A poulettes. 
B ................. 
C .................

38c doz.
33c "
26c "
22c "
19c «

K) lbs au baril)... $34.00
ut, gras et maigre. 28.00 A..

B..
C..
D.

Veaux de lait

..........................72c à 7 }2clb.

..........................612c à7c"

..........................5/2cà6c‘
.......................... 5c à 53c“
Veaux de champs 
..........................234c à 3c lb.
............ ............. 214 c à 212c " 

Agneaux
..........................64cà 7c lb.
.......................... 434c à 5c0
.......................... 531cà 6c" 

Moutons
................... ..2c à 232clb.
................. ..112c à 2c (

• Porcs
§ 190 à 230 lbs.

Porcs à bacon (Select), . 37 85

Prime de $1.00

Choix.....
Bon............  

Moyen..., 
Commun..

RIX 
éc. 10 déc. 11 déc. 
32 1931 1924

PORCS ABATTUS
No 1,90 à 140 lbs...
No 2, 140 à 175 lbs.
No 3, 175 à 225 lbs.

10/ c la lb. 
10c‘
0972c "

180 à 230 lbs. 
$7.85

160 à 240 lbs. 
$7.35

120 à 160 Ibs. 
$7.35

240 à 270 lbs. 
$7.35

270 lbs ou plus 
$6.85

22c la lb. 
20c la lb. 
18c la lb. 
16e la 11>. 
15c la lb. 
14c la lb.

Spécial—6 Ibs et plus. 
A—6 lbs et plus.......... 
A—5 lbs à 6 lbs.......... 
B —6 lbs et plus .......... 
B—5 lbs à 6 lbs.........  
B —4 lbs A 5 lbs ......... .

Porc à bacon.
Bon..........
Commun.03: 22

332. 6913
3 C9 :j
D" 47

33'/2
15*4
1511
72
10 •
03'22
12

10.00
34

Veaux abattus engraissés au lait
Bon.......... ............... . Il^clalb.
Moyen................ 101c “
Commun....................08e “

Agneaux abattus
No 1,35 à 45 lbs............11c la lb.
No 2, 30 à 35 lbs ............10c ■ “
No 3,25 à 39 lbs... .. 09c “

Porc à boucherie.
Bon,........
Commun.
Pesants...

0816 
06
06'2

5 00
34

Porcs légers et à engrais {
4
481 
0 
6

POULETS ABATTUS 
Sélectionnés

Spécial—6 lbs et plus.. 
A—6 lbs et plus....... 
A—5 1bs à 6 lbs ............ 
B—6 lbs et plus............ 
B-6 lbs à 6 lbs............ 
B-4 lbs à 5 lbs............

20c la lb. 
18c la lb. 
16c la lb. 
15c la lb. 
14c la lb. 
13c la lb. 
12c la lb. 
10e la lb.
9c la lb.

Bon ...... 
: CommunPorcs lourds.

Bouvillons
. 5c à 51clb.Choix.............

Bon...........................
Moyen......................
Commun...................
Commun (légers)...

Taures
211c à 3c
211 c à 234c
134 c à 2c
114c à 11c

1S AU GRATIN
patates à demi, peler et tran- 
r un plat profond, y mettre une 
poudrer de sel, de poivre et de 
n menus morceaux, puis une
pain, assaisonnée de la même 

ettant le sucre. Alterner les 
supérieure doit être de miettes 
vertes de beurre. Y verser 4 *
ie pour produire de la vapeur, 
16 heure. Découvrir et brunir, 
apprécié au dîner de famille, 

iands.

Extra lourds.MOUTONS ABATTUS
•........"■ ■ 5c lalb. C-6 lbs et plus.
.................................... 4c ‘' C—5 lbs à 6 lbs.
................ 3c “ C—4 lbs à 5 Ibs.

. 4e a4/2c ‘€

. 31c à 331c "

. 2c à 212c‘
. I^cal^e " 

Taureaux
2c à 216c
1c à 2c
12c à 13c
11cà17

No 1.
No 2.
No 3.

...........$5.50 à $6.00
Vaches
......... 234c à 3c lb.
........ 219c à 234c “

2c à21ic"
............ 114 c à 115c “
.............1c à 11e"

Truies..

Choix......... .........
Bonne..................
Moyenne..............
Commune............
Très commune..

Nous ne recevons pas de volailles vivantes à notre succursale de Québec. 
Voir plus haut sur cette page les prix payés à Montréal.

Nous comptons que les Intéressés voudront bien en prendre note. • 2

<
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UN TRÈS JOLI ET UTILE CADEAU
Envoyez-nous AUJOURD’HUI votre entrée officielle et si tout est à point nous 
vous dirons ce que vous devrez faire pour obtenir ABSOLUMENT GRATIS ce 
cadeau de valeur .... DE SUITE. Ce précieux cadeau gratuit est donné en plus 
de l’avantage de gagner le Grand Prix Final de $1.000 en argent.

GRA 0
U

o i.

COMMENT TROUVER LA RÉPONSE:-
On dit qu'un célèbre professeur, aussi astronome éminent, avait 
remarqué au moyen de son télescope que différentes étoiles du 
firmament comprenaient différents numéros de points. 11 
réussit à grouper ces étoiles disparates. Cetto découverte sur­
prit tellement le monde scientifique qu'on décida do chercher 
ce que,cela signifiait. Après de nombreuses recherch s, on en 
vint à la conclusion que l'une de ces planètes s'était servie do 

ce mode pour envoyer au monde un message important. Au 
moyen de calculs mathématiques, le professeur réussit à dé­
chiffrer le message. Ses collègues naturellement voulaient le 
connaître, mais il ne voulut pas leur en faire part. 11 leur dit 
de chercher.

VOICI COMMENT IL S’Y PRIT:-
Vous remarquerer, leut dit le professeur, qu’il y a six rangées 
d’étoffes; chaque rangée d'étoiles forme un mot et chaque étoile 
représente une lettre de ce mot. Exemple; si une étoile a trois 
points, cette étoile représente A, B. Si l'étoile a quatre points, 
elle représente C, E, et ainsi du suite. J'ai étudié le code pour 
vous et j’ai aussi remarqué sur chaque étoile un nombre do 
points; essayez maintenant de trouver quelle lettre du mot 
chaque étoile renferme, en référant au code voyez-le code à côté 
des étoiles). J'ai placé correctement les étoiles de manière que 
chaque rangée, en lisant de gauche à droite, forme un mot du 
message. Pour vous guider quelque peu, lu sixième mot est

ADRESSEZ-NOUS AUJOURD’HUI. VOTRE RÉPONSE 
PAR LÀ POSTE

Agissez de suite! $100 en argent de plus au gagnant peur 
la promptitude. No retardez pas. Adressez-nous par la poste 
votre réponse au cours de la se maine où vous lirez cette annonce 
et gagnez $100 de plus. Un seul membre par famille a le droit 
de concourir.

ADRESSEZ-NOUS DE SUITE VOTRE ENTRÉE OFFI­
CIELLE

il y aura un gagnant. Ce sera peut-être vous.

ADRESSEZ PAR POSTE

FORMULE DENTRÉE OFFICIELLE
Regent Trading & Ex port Ltd., Dépt. 144
10, ouest, rue Ontario, Montréal, Canada.

Date vous avez vu
"OCCASIONS". l'annonce. Ci-joint ma réponse au rébus "Regent". Si 

ma réponse est exacte, veuillez me dire ce que j'ai à faire 
pour me qualifier pour gagner le Grand Prix final de 
$1.000 en argent ou le choix de l’une des six autos offertes.

POURQUOI NOUS OFFRONS CE CONCOURS:-
Franchement, c'est un concours de publicité, pour annoncer 
nos produits que nous vous vendons directement par la poste. 
81 VOTRE REPONSE EXACTE NOUS EST ADRESSÉE 
IMMEDIATEMENT, vous aurez une occasion fortuite de 
vous qualifier pour le Grand Prix final do $1.0 00 en argent ou 
le choix de l'une des six autos offertes ici. Des instructions com- 
plètes, les conditions et tout autre renseignement VOUS SE­
RONT PROMPTEMENT ADRESSES PAR LA POSTE: 
Il y aura sûrement un gagnant. Ca peut être vous. Ne retardez, 
pas.

RECENT TRADING 4 EXPORT Limited
(DEPARTEMENT 144)

REOquestirue Ont ario, Montréal, P. Q.

Ecrivez vos nom et adresse complete en caractères 
t y pographiques.

Nom 
et

Adresse.

Complete

27 SEP. 1976
BIBLIOTHÈQUE NATIONALE

---------- DU QUÉBEC-------------
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1

COLONISATION

Où iront.ils T
Que fera-t-on pour eux ?

On déplore souvent la situation diffi­
cile où se trouvent les ouvriers urbains 
que l'industrie ne peut réabsorber.

Pour les faire vivre par douzaines de 
milliers, l'Etat ruine les économies de 
ceux qui ont cru sage de,ne pas gaspiller 
tout leur avoir, en prévision des vieux 
jours.

Il est une autre catégorie de gens qui 
mérite aussi l'attention publique; c’est 
celle des jeunes agriculteurs rendus à 
l’âge de fonder un foyer et que les pa- 

. rents ne peuvent établir.
De ces jeunes, dans les 42 paroisses 

du diocèse de Sain-Jean, il s’en trouve 
environ cinq mille, à ce que nous appre­
nait un personnage qui a fait faire une 
enquête à ce sujet.

Que feront-ils ?
Pour l’immense majorité, ils ne peu­

vent compter sur aucune aide de la part 
de leurs parents.

Autrefois, il était d'habitude, pour 
beaucoup d'agriculteurs de cette région, 
d'établir leurs enfants aux Etats-Unis. 
Le Vermont en est pratiquement rem­
pli. 11 en est de même de l'État de 
New-York.

Ne les cherchez pas, ou du moins 
n'en cherchez pas une très grande par- 
tie. Vous ne les trouveriez pas. Ils ne 
portent plus de noms français.

N’essayez pas plus de les rencontrer à 
l’église, le dimanche, du moins à la • 
catholique.

Ca ne les intéresse plus.
Et même dans ces conditions là les 

Américains n’en veulent point.
Inutile pour eux de songer à Mont­

réal.
Il s’y trouve quarante mille familles 

et vingt-cinq mille célibataires de trop, 
qui sont en train de ruiner les finances 
de la ville.,

Alors, où iront-ils ?
Ils pourraient, par exemple, envoyer 

une délégation d'une couple de centai­
nes aller s'emparer du canton Roche- 
beaucourt, au pays abitibien, et le dé- 
fricher à leur compte.

Ce serait une façon pratique de régler 
le problème de l'établissement des cinq 
mille jeunes agriculteurs du pays de 
Saint Jean, car ce canton Rochebeau- 
court n est que l’entrée d'une large val­
lée de belles terres boisées et en brûlés, 
qui s'étend pour quatre-vingts milles au 
nord, avec une largeur de trente à qua­
rante milles.

On pourrait placer là tous les jeunes 
agriculteurs du diocèse de Saint-Jean.

Et lis seraient sur des terres meilleures 
que celles qu’ils habitent présentement.
En voudront-ils ?.
Et. voudra-t-on que cette jeunesse 

s’établisse chez elle sur le sol québécois ?
J.-E. LAFORCE.

Cabane à porcs pour tou­
tes les saisons

La cabane portative fournit un loge­
ment très économique pour les porcs 
et elle peut être employée toute l'année. 
Une cabane de ce genre peut servir, en 
fait, 365 jours par an, quel que soit le 
nombre de truies dans un troupeau. On 
exige des cabanes qu'elles soient porta­
tives, durables, et qu'elles puissent 
rester fraiches pendant l'été. Il faut 
donc qu'elles soient relativement légè­
res. construites sur des lisses et pour­
vues de cotes montés sur charnières, 
afin que l’air puisse y circuler librement. 
Pour l'hiver, elles doivént fournir un 
bon abri, les côtés bien fixés. Vette 
cabane est construite en grosses plan- 
ches; la construction la plus simple est 
la meilleure.

Le cochon en effet ne demande pas 
un logement coûteux; les abris les 
meilleur marché donnent même les 
meilleurs résultats. Duex ou trois ca- 
banes, un box-stall pour la truie por­
tière, fournissent les logements n ces- 
saires p le cultivateur qui élève 
quelques porcs. L'élevage plus spé­
cialisé exige naturellement des porche­
ries plus coûteuses, mais l'expérience a 
démontré que. l'on peut obtenir des 
portées saines et vigoureuses de sujet 
reproducteurs tenus dehors tout l’hiver, 
tandis que les porcs logés dans des por­
cheries confortables donnent très sou-

(suite à la page 499)
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